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Le Président Tebboune reçoit 
les lettres de créance 

de deux nouveaux 
ambassadeurs

APN : 
Reprise des travaux jeudi 
par une séance plénière 

consacrée aux questions orales

Le Premier ministre :
La rupture avec les anciennes pratiques impossible 

sans des médias forts et objectifs

Le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, a reçu 
mercredi au siège de la Présidence 

de la République, les lettres de créance de 
deux nouveaux ambassadeurs accrédités 
en Algérie, indique un communiqué de la 
Présidence de la République.
“Il s’agit de son Excellence, l’ambassadeur 
de l’Etat de Palestine, M. Fayez Mohamed 
Mahmoud Abu Aita, et de son Excellence, 
l’ambassadeur de la République arabe 
d’Egypte, M. Mokhtar Gamil Tawfik 
Warida”, précise le communiqué.
La cérémonie de remise des lettres de 
créance s’est déroulée en présence du 
ministre de Affaires étrangères et de la 

Communauté nationale à
l’étranger, M. Ramtane Lamamra et du 
Directeur de Cabinet à la Présidence de la 
République, Abdelaziz Khellaf, conclut le 
communiqué.

L’Assemblée populaire 
nationale (APN) reprendra 
ses travaux jeudi par 

une séance plénière consacrée aux 
questions orales concernant six 
secteurs ministériels, a indique 
mercredi un communiqué de la 
chambre basse du Parlement.
Les questions concerneront les 
ministres de l’Energie et des Mines, de 
la Culture et des Arts, de l’Industrie, 
de l’Habitat, l’Urbanisme et la ville, 
des Travaux publics ainsi que celui du 
Travail, de l’emploi et de la sécurité 
sociale, note la même source.

Le Premier ministre, 
ministre des 
Finances, Aïmene 

Benabderrahmane, a affirmé que 
la rupture avec les anciennes 
pratiques dont la corruption et la 
bureaucratie ne saurait s’opérer 
sans l’appui de médias forts et 
objectifs.
S’exprimant lors d’une Journée 
d’étude organisée à l’occasion de 
la célébration du 60e anniversaire 
de la création de l’agence 
Algérie Presse Service (APS), 
M. Benabderrahmane a indiqué 
que “tous les programmes et les 
mesures pratiques mis en place 
pour opérer la rupture avec les 
anciennes pratiques de corruption 
et de bureaucratie ne sauraient 
suffire sans l’appui de médias 
forts et objectifs”.
“Outre ses apports en matière 
de critique constructive et 
positive, les médias contribuent, 
aussi, à la consolidation des 
développements positifs 
survenant dans les domaines 
politique et socio-économique, 
tout en jouant un rôle axial dans 
l’accompagnement des efforts 
des forces vives au service du 
pays et de son développement”, 
a-t-il soutenu.
Dans cette optique, le Premier 
ministre a rappelé que le président 
de la République, Abdelmadjid 
Tebboune avait consacré, parmi 

ses 54 engagements, “un pan 
important à la question de 
développement des médias, 
notamment publics en vue de les 
hisser à un niveau leur permettant 
d’être un véritable acteur dans 
le processus d’édification et de 
développement de la société”.
Par ailleurs, il a mis en avant 
les “mesures prioritaires” dans 
le programme du Président 
Tebboune visant à rétablir “la 
confiance entre le citoyen et les 
institutions de l’Etat pour assurer 
son adhésion à la réussite des 
différentes politiques publiques 
initiées par ces institutions et 
orienter, ainsi, le comportement 
de la société de manière a garantir 

un climat propice à la réussite des 
différents ateliers de réforme qui 
exigent la contribution de tout un 
chacun”.
Le Premier ministre a abordé, 
dans son allocution, “l’évolution 
rapide des médias, avec tous leurs 
instruments, et l’augmentation 
de leur degré d’impact au 
sein des sociétés dans tous les 
aspects de la vie, notamment 
sociale, culturelle, politique et 
économique, d’où l’impératif 
pour tout un chacun, quelle que 
soient nos orientations et nos 
idées, d’œuvrer à relever les défis 
importants qui nous attendent 
pour développer notre pays et 
défendre sa sécurité, son intégrité 

et sa stabilité”.
M.Benabderrahmane a souligné, 
en outre, que “les médias 
et les outils de propagande 
constituaient une menace à la 
stabilité interne des pays, où les 
différents médias sont devenus 
une arme de guerre mise à 
la disposition de la nouvelle 
génération ainsi que l’outil le 
plus influent dans l’orientation 
des différents flux du commerce 
extérieur, des investissements 
directs étrangers (IDE), des 
capitaux, des technologies, des 
comportements et des fléaux 
sociaux”.
Par ailleurs, le Premier ministre 
a estimé que l’agence APS “était 

l’une des institutions médiatiques 
nationales les plus anciennes 
dont l’histoire est liée à des haltes 
importantes de la Glorieuse 
histoire de l’Algérie”.
Affirmant le soutien de l’Etat 
aux efforts de développement 
de l’agence APS, M. 
Benabderrahmane a fait état 
d’”instructions données pour 
la révision de ses statuts, qui 
datent de 1991, ainsi que leur 
actualisation pour être au 
diapason des mutations survenues 
sur la scène médiatique, outre 
l’élargissement de son champ 
d’intervention sur la scène 
médiatique, selon les normes 
internationales”.
“Nous aspirons à ce que 
l’agence soit forte grâce 
au professionnalisme de 
ses journalistes et à son 
administration moderne, en 
jouant un rôle pivot sur la scène 
médiatique nationale. Elle est 
appelée à développer  ses services 
pour s’adapter au programme de 
développement ambitieux initié 
par le président de la République 
et consacré dans le Plan d’action 
du Gouvernement, et ce, en 
s’acquittant de sa mission 
de service public offrant une 
information fiable et de qualité”, 
a-t-il soutenu.
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Elections locales :
Le FLN en tête avec 5978 sièges aux APC et 471 

sièges aux APW

La presse nationale revient 
sur les résultats préliminaires 

des élections locales

Elections locales :
Taux de participation 

de 36,58% pour 
les APC et 34,76 % 

pour les APW

Locales :
670 dépassements enregistrés durant la campagne 

électorale

Le Front de libération 
nationale (FLN) est arrivé 
en tête des élections 

locales avec 5978 sièges dans 
124 APC à travers 42 wilayas 
et 471 sièges aux APW à travers 
25 wilayas, a annoncé mardi le 
président de l’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(ANIE), Mohamed Charfi, lors 
d’une conférence de presse 
consacrée à la présentation 

des résultats préliminaires 
des élections locales du 27 
novembre.
Il est suivi par le Rassemblement 
national démocratique (RND) 
avec 4584 sièges  dans 58 
APC à travers 27 wilayas, les 
listes indépendantes avec 4430 
sièges dans 91 APC à travers 24 
wilayas et le Front El Mostakbel 
avec 3262 sièges dans 34 APC à 
travers 18 wilayas.

Aux APW, le FLN est talonné de 
près par les listes indépendantes 
avec 443 sièges à travers 10 
wilayas, le Rassemblement 
nationale démocratique (RND)  
avec 366 sièges à travers 13 
wilayas, le Front El Mostakbel 
avec 304 sièges à travers 12 
wilayas, puis par le Mouvement 
de la société de la paix (MSP) 
avec 239 sièges à travers 5 
wilayas.

Les résultats préliminaires 
des élections locales du 27 
novembre, présentés mardi 

par le président de l’Autorité 
nationale indépendante des 
élections (ANIE), Mohamed 
Charfi ont été détaillés par la presse 
nationale paraissant mercredi.
Les titres de la presse nationale 
sont revenus sur les résultats de 
ces élections remportées par le 
parti FLN avec 5.978 sièges dans 
124 Assemblées  communales 
(APC) à travers 42 wilayas et 471 
sièges aux Assemblées de wilaya 
(APW) à travers 25 wilayas.
Ils reviennent sur la percée 
des listes indépendantes qui 
s’érigent en force politique avec 
443 sièges à travers 10 wilayas, 
s’adjugeant ainsi la deuxième 
place des wilayales et la troisième 
des communales. Le retour sur 
la scène du Front des forces 
socialistes (FFS), qui a décroché 
898 sièges APC et 40 sièges APW, 
est également souligné.
Dans son édition du mercredi, 
le quotidien “Horizons” parle 

d’assemblée hétéroclites et de 
futures alliances complexes et 
propose une vue d’ensemble sur 
les textes et mécanismes législatifs 
permettant d’éviter les situations 
de blocage.
Le quotidien “Liberté aborde 
ces résultat sous le prisme de 
l’absence de majorité politique 
dans la plupart des communes 
et évoque des collectivités 
“ingouvernables”, à la lumière 
des résultats annoncés par l’Anie, 
et un risque de blocage. Dans son 
édito, le journal revient encore sur 
la taux de participation un peu plus 
important lors de ces élections 
locales, comparativement aux 
élections législatives.
“Le soir d’Algérie” revient 
également sur cette absence de 
majorité et se projette sur les 
éventuelles alliances que les partis 
et les indépendants élus seront 
contraints de conclure.
Du côté de la presse arabophone, 
le journal “Echaâb” ouvre son 
édition sur le taux de participation 
aux élections locales et présente 

la composante des Assemblées 
populaires des wilayas de Blida 
et de Constantine alors qu’à Oran 
l’alliance politique s’est imposées 
comme seul choix pour constituer 
les assemblées.
La conférence de presse du 
président de l’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(ANIE), Mohamed Charfi, est 
rapportée dans le détails dans 
“El Massaa” qui a estimé que 
l’instance qu’il dirige a “rempli 
son rôle et que les délégations 
locales ont fait face comme il se 
doit aux difficultés”. Il aborde 
également les recours qui sont 
désormais du ressort de la justice.
De son côté le quotidien El Khabar 
propose un entretien avec l’avocat 
Boudjemaâ Ghechir qui estime 
que ce rendez-vous électoral a 
révélé “le véritable poids des partis 
politiques” en donnant exemple 
de grandes formations politique 
qui ont longtemps occupé le 
devant de la scènes, et qui ont été 
“incapables de présenter des listes 
dans de grandes villes”.

Le taux de participation 
aux élections locales 
du 27 novembre est de 

36,58 % pour les Assemblées 
populaires communales 
(APC) et de 34,76 % pour 
les Assemblées populaires 
de wilaya (APW), a indiqué 
mardi à Alger le président 
de l’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(Anie), Mohamed Charfi.
Au total, 7.514.422 électeurs 
ont voté lors du scrutin de 

samedi dernier pour les 
Assemblées populaires 
communales (APC) pour un 
corps électoral de  23.717.479 
électeurs, soit 36,58 % pour 
les Assemblées populaires 
communales (APC), et 
6.902.222 électeurs ont 
voté pour les Assemblées 
populaires de wilaya (APW), 
soit 34,76 %, a précisé M. 
Charfi, lors d’une conférence 
de presse.

Un total de 670 
dépassements par des 
formations politiques 

et des candidats ayant participé 
aux élections locales ont été 
enregistrés durant la campagne 
électorale, a indiqué mardi le 
président de l’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(ANIE), Mohamed Charfi.
M.Charfi a indiqué, lors d’une 
conférence de presse consacrée 
à la présentation des résultats 

préliminaires des Locales du 27 
novembre, que 670 dépassements 
par des formations politiques et 
des candidats, ayant participé 

aux élections locales, avaient été 
enregistrés.
Il a ajouté, dans ce sillage, que 
370 mises en demeure avaient 
été adressées aux représentants 
des candidats à ces élections par 
les coordinateurs de l’ANIE, 
relevant que 158 saisines avaient 
été adressées aux procureurs 
généraux.
M.Charfi a indiqué, dans ce 
contexte, que 4834 salles, 
dotées de toutes les commodités, 

avaient été consacrées durant 
la campagne électorale pour 
les meeting, précisant que ces 
salles bénéficiaient de toutes 
les autorisations nécessaires et 
mesures sanitaires adéquates 
notamment pour faire face au 
Coronavirus.
M.Charfi a relevé également 
que 22.922 espaces avaient été 
consacrés, à travers le pays, pour 
l’affichage des listes de candidats, 
ajoutant que 10.468 meetings 

avaient été organisés par les partis 
politiques, 254 par les leaders des 
partis politiques et 5.813 par les 
candidats indépendants.
S’agissant du travail de proximité, 
il a été enregistré 15.761 
activités, dont 12.829 animés 
par les partis politiques et 2.932 
par les candidats indépendants, 
ajoutant que 1.669 journalistes 
accrédités dont 54 représentants 
de médias étrangers ont couvert 
l’événement.



Jeudi 02 Décembre 2021

04 National SeybouSe Times

Covid-19 :  
Le dispositif de protection et de prévention reconduit pour dix jours

Arrestation de l’usurpateur de l’identité d’un Procureur 
de la République à Tlemcen

Le caractère social de l’Etat, l’un des fondements 
de la politique nationale en Algérie

Le dispositif actuel de 
protection et de prévention 
contre le coronavirus 

(Covid-19) est reconduit par le 
Gouvernement pour une période 
de dix (10) jours à compter de 
demain mercredi, indique mardi 
un communiqué des services du 
Premier ministre dont voici le 
texte intégral :
“En application des instructions 
de Monsieur le Président 
de la République, Monsieur 
Abdelmadjid Tebboune, Chef 
Suprême des Forces Armées, 
Ministre de la Défense Nationale 
et au terme des consultations avec 
le comité scientifique de suivi 
de l’évolution de la pandémie 
du Coronavirus (COVID-19) et 
l’autorité sanitaire, le Premier 
Ministre Monsieur Aïmene 
Benabderrahmane a décidé des 
mesures à mettre en œuvre au 
titre du dispositif de gestion de la 
crise sanitaire liée à la pandémie 
du Coronavirus (COVID-19).
S’inscrivant toujours dans 
l’objectif de préserver la santé 
des citoyens et à les prémunir 

contre tout risque de propagation 
du Coronavirus (COVID-19), 
ces mesures visent, au regard de 
la situation épidémiologique, à 
reconduire le dispositif actuel de 
protection et de prévention.
Le dispositif actuel de protection 
et de prévention est reconduit 
pour une période de dix (10) 
jours, à compter du mercredi 1er 
décembre  2021.
A la faveur de la relative 
stabilisation de la situation 
épidémiologique, le 
Gouvernement a pris une série 
de mesures d’allégement du 
dispositif de gestion de la crise 
sanitaire liée à la pandémie du 
Coronavirus (COVID-19) qui 
se sont traduites notamment par 
la levée des restrictions sur la 
mobilité des personnes, sur les 
rassemblements de personnes 
et regroupements familiaux 
et les activités commerciales, 
économiques et sociales.
Ces mesures d’assouplissement 
devaient être accompagnées 
par la poursuite, de manière 
rigoureuse, du respect par les 

citoyens des gestes barrières, 
notamment le port obligatoire 
du masque et l’observation 
des règles d’hygiène ainsi que 
l’application stricte des différents 
protocoles sanitaires adoptés par 
le comité scientifique de suivi 
de l’évolution de la pandémie 
du Coronavirus (COVID-19) et 
dédiés aux différentes activités 
économiques, commerciales et 
sociales.
Elles devaient être également 
soutenues par l’intensification 
des opérations de vaccination 
de la population, qui demeure le 

meilleur moyen de prévention 
et de protection des citoyens 
et de la société en général et 
l’élément essentiel concourant à 
la normalisation de la situation 
et au maintien des activités 
économiques et sociales.
Cependant et malgré la 
disponibilité de vaccin, la 
vaccination s’effectue à un faible 
rythme, au moment où la situation 
épidémiologique dans beaucoup 
de régions dans le monde 
connait une nouvelle vague de 
la pandémie, voire un inquiétant 
rebond aggravé par l’apparition 

du nouveau variant “Omicron” 
qui préoccupe aujourd’hui la 
communauté scientifique au plus 
haut degré.
A ce titre, le comité scientifique 
de suivi de l’évolution de la 
pandémie du Coronavirus 
(COVID-19) et l’autorité 
sanitaire recommandent, avec 
insistance, l’extrême vigilance 
des citoyens qui doivent éviter 
tout relâchement à l’égard du 
respect des gestes barrières et des 
différents protocoles sanitaires 
dédiés aux différentes activités 
économiques, commerciales et 
sociales.
Ils réitèrent leurs appels en 
direction des citoyennes et des 
citoyens non encore vaccinés à 
l’effet de participer massivement 
aux campagnes de vaccination 
qui se poursuivent à travers le 
territoire national et ce, dans 
l’objectif de prémunir nos 
concitoyens de la gravité des 
effets de cette pandémie sur les 
plans sanitaire, économique et 
social.

Les services de la Gendarmerie 
nationale ont procédé à 
l’arrestation d’un individu 

pour usurpation de l’identité 
de Procureur de la République 
à Tlemcen, a indiqué mardi un 
communiqué de ce corps de sécurité.
Le mis en cause “faisait croire à ses 
victimes qu’il occupait la fonction 
de Procureur de la République et 
qu’il avait des relations au niveau 
des différents tribunaux de la wilaya 
de Tlemcen”, selon la même source.

Ces services ont procédé à la 
perquisition du domicile du mis 
en cause, ce qui a permis “la saisie 
de demandes manuscrites de ses 
victimes, adressées au Procureur 
de la République près le tribunal de 
Remchi”, indique le communiqué.
Le mis en cause, qui a été présenté 
devant les instances judiciaires 
compétentes, a été condamné à une 
peine de 18 mois de prison ferme, 
assortie d’une amende, conclut la 
même source.

La ministre de la Solidarité 
nationale, de la Famille 
et de la Condition de 

la femme, Kaouthar Krikou a 
affirmé, lors de sa participation 
aux travaux du Forum ministériel 
sur “l’avenir de la protection 
sociale dans la région arabe: 
construire une vision pour l’après 
covid-19”, que le caractère 
social de l’Etat était “l’un des 
fondements de la politique 
nationale en Algérie”, a indiqué 
mercredi un communiqué du 
ministère.
Lors des travaux de ce Forum 
tenus par visioconférence, Mme 
Krikou a fait savoir que “le 
caractère social de l’Etat est l’un 
des fondements de la politique 

nationale” et que la couverture 
sociale “s’appuie sur les principes 
de solidarité”, a précisé le 
communiqué.
Le système national de sécurité 
sociale “garantit l’assurance-
maladie, la maternité, l’invalidité, 
le décès, les accidents de travail, 
les maladies professionnelles, 
le chômage, la retraite et les 
prestations familiales et couvre la 
majorité écrasante des catégories 
de la population”, a-t-elle ajouté.
Ce système couvre “l’épouse 
non travailleuse, les enfants, les 
ascendants pris en charge par les 
personnes actives, les étudiants, 
les personnes handicapées et 
toutes les catégories bénéficiant 
de primes instituées par l’Etat”, a 

poursuivi la ministre.
A long terme et afin de renforcer 
la prise en charge sociale des 
catégories vulnérables, Mme 
Krikou a souligné que le Secteur 
de la Solidarité nationale “s’attèle 
avec la plupart des secteurs 
concernés, notamment le Conseil 
National Economique, Social 
et Environnemental (CNESE), 
parallèlement au renforcement 

des programmes d’intégration 
économique, à unifier le registre 
social national numérique pour 
mieux cibler les bénéficiaires et 
assurer un suivi, en temps réel, 
des opérations (éviter la double 
inscription et faciliter l’évaluation 
au niveaux national et local).
L’Algérie “s’est engagée depuis 
longtemps à assurer la protection 
sociale au profit de ses citoyens 

sans discrimination aucune, 
en garantissant des services 
médicaux et des aides sociales, 
ayant été adaptés au cours des 
deux dernières années, en tenant 
compte des mesures préventives 
contre le Coronavirus”, a rappelé 
la ministre.
Elle a également évoqué “le 
renforcement des plateformes 
numériques relatives au suivi des 
préoccupations et des besoins 
des citoyens pour les prendre en 
charge”, notant que ce mécanisme 
constitue “une alternative aux 
méthodes traditionnelles de 
contrôle, de suivi et d’évaluation 
pour une bonne gouvernance 
afin de traiter le dossier de la 
protection sociale”.
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Levée des réserves sur 
le navire “Tinziren” bloqué 

en Espagne

Ressources en eau : 
Signature d’un 

mémorandum d’entente 
entre l’Algérie et la Hongrie

Accord pour l’activation de la commission mixte entre 
les secteurs de l’Agriculture et les micro- entreprises

Visite inopinée du ministre des Transports au navire 
“Tarik Ibn Ziyad”

Le ministre de l’Agriculture 
et du Développement rural, 
Mohamed Abdelhafid 

Henni, a tenu une réunion de 
travail avec le ministre délégué 
auprès du Premier ministre chargé 
de la Micro-entreprise, Nassim 
Diafat, durant laquelle il a été 
convenu d’activer la commission 
mixte entre les deux secteurs, 
a indiqué un communiqué du 
ministère de l’Agriculture.
Lors de cette rencontre, tenue 
mardi, les deux parties ont 

examiné les mesures de soutien 
et d’accompagnement des jeunes 
désireux d’investir dans le secteur 
de l’agriculture et des industries 
manufacturières, précise le 
communiqué.
Cette rencontre, qui s’est 
déroulée en présence des cadres 
des deux ministères, s’inscrit 
dans le cadre des efforts visant 
à soutenir et accompagner les 
jeunes promoteurs dans le secteur 
agricole en application de la 
convention cadre signée entre les 

deux secteurs en mars dernier.
Les deux responsables ont 
examiné par ailleurs les 
mécanismes mis en place et 
les opportunités offertes par 
leurs secteurs respectifs pour 
permettre aux jeunes de lancer 
prochainement des projets 
d’investissement après la 
localisation des sites disponibles 
selon les orientations techniques 
et économiques du secteur de 
l’Agriculture, liées notamment 
aux spécificités techniques de 

chaque région et aux besoins 
du marché et de l’économie 
nationale.
Les deux départements 
ministériels comptent en 
outre mettre en place “toutes 
les facilitations financières et 
administratives nécessaires 

pour accompagner les jeunes 
promoteurs dans le secteur de 
l’Agriculture pour contribuer à 
la promotion de la production 
nationale et à la création de 
richesses et d’emplois”.
“Des instructions ont également 
été données pour l’activation de la 
commission mixte entre les deux 
secteurs pour la coordination 
et le suivi de la mise en œuvre 
des recommandations arrêtées 
dans ce domaine”, conclut le 
communiqué.

Le ministre des Transports, 
Aissa Bekkai a effectué, 
mardi, une visite inopinée 

au port d’Alger, afin de s’enquérir 
de la situation du navire “Tariq 
Ibn Ziyad”, à l’arrêt depuis mai 
2021, indique un communiqué du 
ministère.
Lors de cette visite, M. Bekkai 
a inspecté les différents 
équipements et structures de ce 
navire de l’Entreprise nationale 
du transport maritime des 
voyageurs (ENMTV), entré en 
exploitation en 1995, a précisé le 

communiqué.
Ce navire est à l’arrêt depuis le 
mois de mai dernier, en raison 
de défaillances techniques et 
de l’expiration des certificats 
internationaux relatifs aux 
normes de sécurité.
Le ministre a écouté des 
explications fournies par 
l’équipage du navire concernant 
ses caractéristiques, sa valeur 
commerciale et ses problèmes, 
de même que l’impératif de 
l’inspection et du contrôle de ce 
navire a été mis en exergue en 

vue de renouveler les certificats 
qui sont des documents essentiels 
à bord du navire, ajoute-t-on de 
même source.
M. Bekkai a insisté, dans ce sens, 
sur l’importance de procéder à 
toutes les opérations d’entretien, 
de maintenance et de réhabilitation 
de ce navire et de renouveler ses 
certificats afin de lui permettre de 
relancer son activité commerciale 
dans les plus brefs délais, outre 
le renforcement de la flotte du 
transport maritime des voyageurs, 
a conclu le communiqué.

Le ministère des Transports 
a annoncé, mardi dans un 
communiqué, la levée de toutes les 

réserves sur le navire “Tinziren” bloqué en 
Espagne, affirmant qu’il est actuellement 
sur le chemin du retour.
“Dans le cadre des démarches entreprises 
pour le déblocage des navires de la 
Compagnie nationale algérienne de 
navigation (CNAN-Nord) immobilisés au 
niveau des ports étrangers en raison de 
leur non conformité aux règles et normes 
juridiques et techniques internationales, il 
a été procédé, mardi 30 novembre 2021, 

à la levée de toutes les réserves sur le 
navire Tinziren, retenu au port d’Algésiras 
(Espagne) depuis octobre dernier. Le 
navire est actuellement sur le chemin du 
retour”, précise le communiqué.
A cette occasion, le ministre des 
Transports, Aissa Bekkai, a instruit les 
responsables des sociétés nationales de 
transport maritime de prendre toutes les 
mesures techniques, réglementaires et 
juridiques pour la mise en conformité 
des navires avec les normes établies par 
l’Organisation maritime internationale 
(OMI), a indiqué la même source.

L’Algérie et la Hongrie ont signé 
un mémorandum d’entente 
portant sur le renforcement de la 

coopération bilatérale dans le secteur des 
Ressources en eau, a indiqué mercredi un 
communiqué de l’ambassade d’Algérie à 
Budapest.
Le document a été paraphé par le 
ministre algérien des Ressources en eau, 
Karim Hasni et le ministre hongrois de 
l’Intérieur dont dépend les Ressources 
hydriques, Sandor Pinter, en présence de 
l’ambassadeur d’Algérie à Budapest, Ali 
Mokrani et des représentants des PDG 
du groupe Cosider Canalisation et de 
l’entreprise Sogerhwit, selon la même 
source.
Ce mémorandum d’entente “trace une 
feuille de route et met en place des outils 
de coopération sectorielle sur les cinq 
prochaines années dans le cadre d’une 
approche rénovée, effective et équilibrée 
d’intérêt commun”, est-il expliqué dans le 
communiqué.
La cérémonie de signature s’est déroulé à 
l’issue d’une rencontre entre MM. Hasni et 
Pinter, durant laquelle les deux ministres 
ont procédé à un large tour d’horizon sur 

les potentialités réciproques ainsi que sur 
les voies et moyens de développement de 
liens de coopération et de partenariats.
Outre la coopération technique à forte 
valeur ajoutée, un accent particulier a été 
mis durant cette rencontre sur la promotion 
d’une coopération concrète en termes de 
transfert technologique, de jumelages 
entre les institutions et les agences de 
gouvernance et d’exploitation des eaux, 
et de montage de partenariats entre les 
opérateurs des deux pays activant dans le 
domaine des ressources en eau, ajoute la 
même source.
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ANNABA / Ophtalmologie 
Pénurie de médicaments : 
Les gouttes ophtalmiques

  en rupture de stock

ANNABA / Santé
Les habitants ‘’d’Oued Enil’’ 

dénoncent 
Des insuffisances dues 

au manque de moyens sanitaires 

ANNABA / Infrastructures de santé 
Deux centres de santé inaugurés par le wali

Depuis quelques années, les pénuries 
de médicaments ne cessent d’être 
signalées en Algérie, aggravées 

avec l’apparition du coronavirus. La 
remontée épidémique des cas de covid-19 
à laquelle fait face le pays a induit la 
hausse de la demande sur plusieurs 
médicaments. C’est le cas de plusieurs 
médicaments et cette fois-ci ce sont les 
gouttes ophtalmiques telles qu’Artelca, 
Fluibadac, les malades de L’hypertension 
artérielle et les individus souffrant de 
sécheresse oculaire souffrent le martyre 
pour trouver leur médicaments. D’ailleurs, 

en cas de sécheresse oculaire, les solutions 
et gels de suppléance lacrymale visent 
à remplacer les larmes naturelles. Ils 
permettent également d’hydrater la surface 
de l’œil et de soulager les symptômes 
(démangeaisons, irritation, sensation de 
corps étranger). Ils sont à utiliser selon les 
besoins plusieurs fois par jour. 
Il convient de noter que nombreux 
médicaments sont introuvables en Algérie. 
L'an dernier, le syndicat national des 
pharmaciens d’officines a recensé plus 
de 300 médicaments en rupture de stock. 
Parmi les produits les plus concernés : les 
médicaments contre les maladies du sang 
et les anti-cancéreux. 

Les habitants de la commune d’Oued 
Enil relevant de la commune d’El 
Bouni n'en finissent pas de se 

plaindre de l'insuffisance de la couverture 
sanitaire surtout que la polyclinique 
de proximité qui, à vrai dire, n’a de 
polyclinique que de nom, elle souffre d’un 
manque criard de moyens, tant humains 
que matériels. Puisque ces derniers 
se retrouvent contraints d'effectuer un 
parcours du combattant pour avoir accès à 
des soins, principalement pour les femmes 
enceintes sur le point d’accoucher, les 
malades chroniques et les personnes âgées. 
La situation est d'autant plus critique que 
certaines localité de ladite commune vivent 

dans un isolement plus que pénalisant. 
Les moyens permettant de faire face à de 
nombreuses pathologies font largement 
défaut. Les habitants de cette localité 
se  voient forcés de se déplacer vers 
l’établissement hospitalier du centre d’El 
Bouni ou de se rendre chez des médecins 
spécialistes exerçant dans le privé, obligés 
de débourser leurs économies vu du coût 
des consultations. Même les femmes 
enceintes se voient obligées de parcourir 
des dizaines de kilomètres pour mettre au 
monde leurs progénitures. Aujourd'hui, 
les citoyens reprochent aux responsables 
locaux leur absence sur le terrain pour 
constater de visu les faits relatés plus haut  
et solutionner tous ces problèmes.

Deux centres de santé ont 
été inaugurés,  hier, dans 
la localité d’el Kalitoussa 

et Tréat. Le wali d’Annaba 
Berrimi Djamel Eddine,   
accompagné des autorités locales   
et des responsables du secteur 
de la santé   a inauguré   ces 
structures   ‘’Aib Mabrouk’’ 
à Tréat   et  ‘’Ghadjati Saad’’ 
à Kalitoussa  .Le projet  de la 
PMI  de Tréat a nécessité une 
enveloppe financière de 15 
millards de cts.  Le service est 
doté d’équipements médicaux les 
plus récents. A cette occasion, le 
wali a souligné que tous les efforts 
seront déployés pour la prise en 
charge des malades de la région. 
Le wali a également inspecté le 
projet de réalisation d'un hôpital 
spécialisé en cardiologie et en 
chirurgie cardiaque pour enfants 
et adultes dans la commune d'El-
Bouni, où  l’ancien ministre de la 
santé  avait  libéré une enveloppe 
d’un montant de 420 millions 
DA pour le parachèvement des 
travaux de cette infrastructure 

avec la perspective de mettre en 
service cet hôpital au cours du 
premier semestre de l'année 2020 
mais qui hélas jusqu’à présent 
n’a pas vu le jour. Le  wali  a 
insisté, lors de l'inspection de 
cette infrastructure d'une capacité 
de 120 lits, sur la nécessité du 
"respect des délais de réalisation 
et de la qualité des travaux .Par 
ailleurs, le wali a inspecté le 
projet du  centre de transfusion 
sanguine (CTS) d'El Bouni 
dont la capacité annuelle est de 
100.000 poches .Il a également 
supervisé l'hôpital ‘’Dorban’’  au 
service  des maladies infectieuses 
pour mettre en service (02) 
générateurs d'oxygène (30 m 
et 60 m)  ainsi qu’à la clinique 
pédiatrique ‘’Sainte Thérèse’’, où 
un générateur d'oxygène (60 m) 
a été mis en service. Lors de sa 
rencontre avec la population, le 
premier responsable de l’exécutif 
a indiqué que la réception du 
lycée  de Tréat  sera prévue pour 
la prochaine rentrée scolaire.

Sihem Ferdjallah

Sarah Yahia

I.B
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ANNABA / Société  
Les SDF sont les premières 
victimes des nuits glaciales 

ANNABA / Règlementation routière
Les deux-roues motorisés

 ne respectent pas les limitations 
de vitesse 

ANNABA / Sidi Amar
Délinquance à Hdjar Eddiss: 

Le phénomène prend de 
l’ampleur

ANNABA / Hdjar Ediss
Les habitants de la cité ‘’ El 

Bachir Ibrahimi’’
réclament un meilleur cadre 

de vie

A Annaba, les automobilistes et les 
piétons ont toujours eu à se heurter 
au comportement inadmissible 

des motocyclistes. Ces derniers effraient, 
par leur conduite démente, les piétons et 
automobilistes. Aujourd’hui, ce fléau, 
ainsi faut-il le caractériser, s’est proliféré 
à Annaba. Ces individus commettent des 
délits, car ne pas respecter le code de la 
route est un délit manifeste. Toute porte à 
croire que ces jeunes gens semblent être 
convaincus qu’ils ne sont pas concernés 
par le code de la route.  Plusieurs accidents 
impliquant des motos ont été constatés 
par les unités de la protection civile. 
S’agissant des causes principales, l’étude 
fait ressortir que l’excès de vitesse et les 
manœuvres dangereuses viennent en tête, 

notamment des accidents mortels. A cela 
s’ajoutent d’autres infractions comme la 
conduite sans permis de conduire, suivie 
du non-port du casque. Les policiers ont 
constaté également plusieurs cas d’absence 
de documents de bord tels que l’assurance. 
« Les motards sont moins respectueux du 
code de la route, ils sont plus enclins à la 
vitesse et aux manœuvres dangereuses.
Malgré les es mesures prises par les 
pouvoirs publics pour lutter contre la 
hausse des accidents sur la route, rien 
ne peut stopper ce phénomène. Si nous 
comptabilisons le nombre d’accidents 
nous constaterons que les deux-roues sont 
davantage impliqués dans l’hécatombe 
routière. Un tel comportement non pénalisé 
portera sans nul doute des préjudices 
irréparables.

Malgré les initiatives menées 
au quotidien par la DASS, les 
associations de bienfaisance 

et d’actions humanitaires notamment le 
Croissant Rouge au profit des SDF, nous 
constatons malheureusement que des 
centaines de personnes continuent de 
vivre dans des conditions épouvantables et 
inhumaines, dormant à même le sol,  sur 
des cartons empilés les uns sur les autres, se 
nourrissant de tout, sauf d’un repas chaud. 
Le long des trottoirs, hommes et  femmes 
âgés  occupent la rue, livrés au froid 
glacial et exposé à tous les risques. En un 
mot, ces personnes vivent dans la misère la 

plus totale. Aussi pour atténuer un tant soit 
peu leurs souffrances, le croissant  rouge , 
la direction de l’action sociale et solidarité 
et les associations   locales  lancent chaque 
semaine des actions  de distribution de 
repas chauds  et de couvertures  aux 
SDF et aux nécessiteux afin de les aider 
à passer ces nuits glaciales que connaît  
notre ville, à l’instar d’autres régions du 
pays.  En tout état de cause, un grand 
bravo à ces bénévoles, la contribution de 
tout un chacun est plus qu’indispensable, 
beaucoup d’entre ces personnes ont besoin 
ne serait-ce d’un paquet de riz ou d’un 
sachet de lait. Les citoyens espèrent  que 
d’autres opérations suivront pour prendre 
en charge cette frange fragile de la société.

Les habitants de la cité ‘’El Bachir 
Ibrahimi’’ sise la localité de 
Hdjar Ediss, ont fait état de leur 

exaspération à cause de la dégradation de 
leur cadre de vie. Ces  derniers souffrent 
d’une dégradation significative de leur  
cadre socioculturel, marqué par une 
absence de commodités indispensables et 
d’un programme de développement urbain. 
Cette dégradation a trait au défaut récurent 
d’éclairage public, des immondices qui 
jonchent à même le sol et répandus un peu 
partout, de l’état défectueux des chaussées 
et des trottoirs ainsi que des fuites des eaux 
usées dues à la détérioration des canaux, 
engendrant des émanations d’odeurs 
nauséabondes…des problèmes qui n’ont 
finissent pas au point où cette cité est 
devenue méconnaissable, sans compter 
l’absence flagrante d’aires de jeux pour 

occuper les enfants et des espaces verts 
pour les sorties familiales.
En matière d’éclairage public, les habitants 
n’ont cessé d’attirer l’attention des services 
techniques concernés, et leur signaler à 
maintes reprise toutes ces défaillances, 
mais en vain.  En effet, plusieurs quartiers 
sont dans le noir au grand bonheur des 
voyous et des délinquants qui s’adonnent 
à des agressions et vols nocturnes des 
maisons. Les habitants éprouvent du mal à 
sortir la nuit dans l’obscurité…pas même 
pour se rendre à une pharmacie ou en 
cas d’urgence médicale. Ce qui a amené 
les habitants à exprimer leur ras-le-bol. 
Ils exigent une intervention urgente des 
autorités locales afin de se pencher sur 
leurs préoccupations et de trouver une 
solution à leur calvaire dans les meilleurs 
délais.

La situation est de plus en plus grave 
et insupportable à la cité Hjar 
Eddiss relevant de la commune 

de Sidi Amar, rien ne va plus en matière 
de sécurité. Le climat d’insécurité qui y 
règne est de plus en plus inquiétant et se 
dégrade au fur et à mesure que les jours 
passent. Le cambriolage des appartements 
est devenu monnaie courante.  “Ce sont 
des bandes de jeunes consommateurs 
de drogue et d’alcool qui font la loi ici. 
Personne ne peut les approcher ou leur 
faire des reproches. Malgré nos multiples 
plaintes qui sont régulièrement adressées 

aux autorités locales compétentes 
administratives et sécuritaires, personne 
n’ose mettre intervenir afin de mettre fin 
à cette situation inquiétante qui s’amplifie 
gravement au fil des jours” Les habitants 
ont du mal à circuler librement pour faire 
leurs emplettes au marché hebdomadaire, 
les élèves ont peur d’être agressés au 
moment de se rendre à leurs établissements 
scolaires. Les habitants de cette localité 
n’ont eu de cesse d’attirer l’attention des 
autorités locales sur cette situation critique 
et sollicitent un renforcement du dispositif 
sécuritaire afin d’assurer leur sécurité et la 
protection de leurs biens.

I.B

Sarah Yahia

I.B

Sarah Yahia
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L’ ambassadrice des 
Pays-Bas en Algérie, 
Mme Janna van 

der Velde a effectué mardi 
dernier une visite à Guelma 
pour discuter des moyens de 
renforcer le partenariat entre 
les deux pays en matière 
de techniques d’élevage 
des vaches et de production 
laitière, a-t-on appris auprès 
des services de la wilaya, selon 
APS.
La même source a indiqué à 
l’APS que le wali de Guelma, 
Labiba Ouinez a reçu au siège 
de la wilaya l’ambassadrice 
des Pays-Bas en Algérie en 
présence d’un représentant du 
ministère de l’Agriculture et 
du Développement rural et des 
acteurs du secteur agricole.
Le débat a tourné autour 
de l’initiative locale et du 
partenariat international entre 
l’Algérie et les Pays-Bas dans 
le domaine de la production du 

lait intitulé “La ferme pilote 
de formation et d’orientation 
agricole” lancé ces dernières 
années et dont la wilaya de 
Guelma constitue un pôle 
fondamental.
La visite de l’ambassadrice 
des Pays-Bas intervient 
parallèlement à la clôture 
du programme de formation 
encadré par des experts de son 
pays à l’Institut de technologie 
moyen agricole spécialisé 

(ITMAS) de Guelma dans le 
cadre d’une série de sessions 
de formation organisées depuis 
le lancement de ce projet à 
travers la transformation de la 
ferme Mekhancha Nafaâ de la 
commune Djebala Khemissi 
en une ferme de formation et 
d’exposition en matière de 
production de lait de vache en 
partenariat entre les deux pays.
La dernière semaine de ce 
programme de formation 

encadré par des experts des 
Pays-Bas a été consacrée à 
plusieurs thèmes théoriques 
et pratiques s’agissant de la 
création d’écuries, l’élevage 
de veaux, la traite de lait et 
la reproduction, la santé des 
vaches laitières en plus de 
l’alimentation destinée aux 
vaches laitières, selon les 
informations recueillies par 
l’APS auprès de la cellule de 
communication de l’Institut 

de technologie moyen agricole 
spécialisé de Guelma.
Selon la même source, le 
programme de formation 
supervisé par le ministère 
de l’Agriculture et de 
Développement rural dans 
le cadre du partenariat avec 
les Pays-Bas est destiné aux 
cadres de plusieurs instances 
et instituts nationaux en plus 
des spécialistes de la ferme de 
formation Mekhancha Nafaâ.

L’ambassadrice des Pays-Bas à Guelma pour renforcer la 
coopération en matière d’élevage

La flambée les cas de 
contamination au  
covid-19, ainsi que 

l’apparition de nouveaux 
variants, mettent plusieurs 
pays en état d’alerte. Outre les 
spécialistes qui s’inquiètent 
et qui tirent des sonnettes 
d’alarmes, il y a aussi les états 
qui se démènent et qui prennent 
les mesures afin de limiter les 
dégâts liés au variant omicron.
En Afrique du sud, le variant 
baptisé omicron a été détecté 
en premier, la situation 
sanitaire est inquiétante, 
mais outre le nombre des 
cas enregistrés, il y a aussi 
la tranche d’âge touchée par 
ce variant qui commence à 

susciter les inquiétudes au sein 
des spécialistes. En effet, les 
scientifiques sud-africains ont 
affiché leur crainte à propos 
de la vitesse de propagation 
du variant omicron entre 
les jeunes individus. Ces 
mêmes scientifiques ont 

également tenu à préciser 
que cette nouvelle souche de 
coronavirus covid-19 serait « 
dangereuse » dans certains cas 
pour les patients âgés entre 20 
et 30 ans, rapporte le média 
Russia Today.
Les contaminations au variant 

omicron entre les jeunes âgés 
entre 20 et 30 ans seraient 
donc sous la loupe des 
spécialistes en Afrique du sud. 
Certains de ces jeunes patients 
souffriraient de symptômes 
graves ayant même nécessité 
parfois des admissions 
urgentes aux services de 
réanimation, affirme la même 
source.
Omicron, un variant 
encore méconnu, mais 
très « préoccupant »…La 
méconnaissance de ce variant 
peut susciter des informations 
et des observations souvent 
contradictoires. Alors que 
la virulence d’omicron 
inquiète certains spécialistes, 

Angelique Coetzee, présidente 
de l’association médicale 
sud-africaine affirme n’avoir 
constaté que les signes bénins.
Cela est loin, bien sûr, de 
vouloir dire «qu’il n’y aura pas 
de maladies graves», ajoute-t-
elle. La même intervenante 
assure que «on trouve omicron 
parmi les jeunes gens, ce ne 
sont pas les personnes plus 
âgées», a-t-elle confié à la 
BBC.
«je ne dis pas que qu’il n’y 
aura pas de maladies graves» 
mais «pour l’instant, même les 
patients que nous avons vus 
qui n’étaient pas vaccinés ont 
des symptômes légers», a-t-
elle expliqué.

COVID-19

Les jeunes, cible privilégiée de variant omicron ?

Dans un contexte de 
pandémie mondiale, 
le voyage est devenu 

un sujet très sensible car 
toute personne atteinte peut 
éventuellement engendrer le 
déclenchement d’une nouvelle 
vague de virus covid-19. Un 
virus qui n’a eu de cesse de se 
propager à travers ses variants.
Avec le nouveau variant 
dangereux « omicron » qui a 
récemment été découvert en 
Afrique du sud, beaucoup de 
pays durcissent et mettent à 
jour leurs conditions d’entrée 

pendant que la vaccination 
demeure le seul espoir 
pour lutter contre ce virus, 
c’est d’ailleurs la première 
condition pour l’octroi des 

visas de la Omra en Arabie 
saoudite. En août dernier, 
l’Arabie saoudite a annoncé 
une bonne nouvelle. En effet, 
le royaume a élevé la capacité 

d’accueil des pèlerins à 2 
millions par mois, au lieu les 
600 000 pèlerins.
Les conditions pour effectuer 
la Omra
Pour se rendre aux deux 
saintes mosquées, le ministère 
saoudien de hadj et de le 
Omra a déclaré à travers un 
communiqué que les pèlerins 
en provenance de l’étranger 
ayant un visa « Omra » et qui 
sont vaccinés avec les vaccins 
approuvés en Arabie saoudite 
pourront effectuer la « Omra 
» sans être contraint de se 

confiner.
Quant aux pèlerins en 
provenance de l’étranger, 
ayant un visa « Omra » et qui 
sont vaccinés avec les vaccins 
homologués par l’organisation 
mondiale de la santé (OMS) 
mais qui ne sont pas approuvés 
en Arabe saoudite, ils devront 
se confiner pendant trois jours, 
suite auxquels ils passeront 
un test PCR, seul le résultat 
négatif de ce test 48h après la 
fin de leur confinement leur 
permettra d’effectuer leur 
Omra.

OMRA 2022

Qu’elles sont les conditions imposées aux algériens ?



Les Républicains 

Début du vote des adhérents pour désigner le candidat 
à l’élection présidentielle

Les pays de l’OTAN unis face aux « intimidations » 
de la Russie en Ukraine

Le scrutin pour départager 
les cinq prétendants à 
l’investiture est ouvert 

depuis 8 heures. Les deux 
finalistes qualifiés pour le 
second tour seront connus 
jeudi à 14 h 30, et le vainqueur, 
samedi, selon le monde fr.
Quatre jours décisifs 
s’ouvrent pour les candidats à 
l’investiture du congrès du parti 
Les Républicains (LR). Valérie 
Pécresse, Philippe Juvin, 
Xavier Bertrand, Eric Ciotti et 
Michel Barnier s’affrontent en 
effet dès 8 heures mercredi 1er 
décembre, jusqu’au lendemain 
à 14 heures, lors d’un premier 
tour de vote des adhérents, 
tenu en ligne. Le scrutin 
interne tenu en deux tours, 
pour désigner le candidat à 
l’élection présidentielle du 
parti, s’annonce serré.
Après six semaines intenses 
de campagne, les militants 
du parti ont trente heures 
pour s’exprimer par voie 
électronique afin de désigner 
les finalistes. L’annonce des 
résultats du premier tour est 
prévue jeudi 2 décembre à 14 
h 30, trente minutes après la 
clôture du vote. Le second tour 
sera ouvert dès ce moment, et 
se déroulera jusqu’à samedi, 
14 heures. Le vainqueur du 
congrès sera annoncé trente 
minutes plus tard.
Un scrutin très ouvert
C’est Christian Jacob, 

président du parti, qui sera 
chargé d’annoncer, jeudi 
et samedi, les résultats des 
scrutins. Les 139 118 adhérents 
dont l’inscription a été validée 
pourront s’exprimer par vote 
électronique ou se rendre dans 
la majorité des fédérations du 
parti LR pour voter. En 2016, 
le parti avait opté pour une 
primaire ouverte, rassemblant 
4 millions d’électeurs au 
total, qui avait conduit à la 
désignation de François Fillon 
comme candidat.
Le parti assure avoir tout fait 
pour sécuriser le processus de 
désignation interne, confié à la 
plate-forme Neovote, qui avait 
déjà assuré la sécurisation 
du scrutin écologiste, à la fin 

septembre. « Chaque électeur 
doit fournir un numéro de 
portable, une adresse mail 
et une adresse postale pour 
pouvoir voter », a rappelé à 
l’AFP Christian Jacob. C’est 
précisément cette précaution 
qui a fait que le nombre de 
militants aptes à s’exprimer 
pour le scrutin a diminué 
de près de 10 000 depuis le 
comptage effectué lors de la 
clôture des adhésions au parti 
en vue du congrès.
S’il permettra de connaître le 
candidat LR pour l’élection 
présidentielle de 2022 dès 
samedi, le scrutin s’annonce très 
ouvert. L’arrivée de nouveaux 
adhérents, notamment dans les 
fédérations des quatre plus « 

gros » candidats, ne facilite pas 
les projections.
Avant la fin de la campagne 
officielle, les candidats ont 
eu, mardi soir, une dernière 
occasion d’exposer leurs 
programmes lors d’un 
quatrième débat télévisé, 
diffusé sur France 2 et 
France Inter. Un moyen 
supplémentaire d’essayer 
de faire oublier l’irruption 
du polémiste d’extrême 
droite Eric Zemmour dans la 
campagne présidentielle, alors 
que ce dernier a officialisé 
sa candidature le même 
jour. M. Zemmour piétinera 
toutefois à nouveau leur 
espace médiatique en tenant, 
dimanche 5 décembre, un 

grand meeting à Paris, au 
lendemain de l’annonce des 
résultats.
Se différencier de l’extrême 
droite et d’Emmanuel Macron
Pendant les six semaines de 
campagne, les prétendants 
à l’investiture du parti ont 
cherché à se distinguer de 
l’extrême droite, en martelant 
leurs propositions en matière 
d’immigration et de sécurité.
L’enjeu est aussi pour eux de 
se distancier d’Emmanuel 
Macron et de s’affirmer face 
à lui. Valérie Pécresse et 
Xavier Bertrand, qui avaient 
quitté le parti en dénonçant 
la droitisation de sa ligne, 
respectivement en 2019 et 
2017, avant d’y réadhérer 
en octobre afin de participer 
au congrès, sont ceux qui 
ont fourni le plus d’efforts à 
ce sujet pour convaincre les 
électeurs de leur parti.
A l’approche du scrutin, 
pour convaincre les indécis, 
les cinq candidats ont aussi 
tenu des dizaines de réunions 
publiques en sillonnant les 
fédérations du parti à travers 
tout l’Hexagone, et ont investi 
les médias. Chacun a misé sur 
sa carte : rassemblement pour 
Xavier Bertrand, compétence 
pour Valérie Pécresse, sérieux 
pour Michel Barnier, rupture 
pour Eric Ciotti, défense des 
services publics pour Philippe 
Juvin.

Les tensions entre Kiev 
et Moscou pourraient 
amener l’Alliance 

atlantique à renforcer sa 
présence sur son flanc est, 
selon le monde fr.
Pour les uns, la Russie se 
livre actuellement à de l’« 
intimidation stratégique, 
quelque chose qui se situe 
au-dessus de la paix et en 
dessous de la guerre », comme 
le résume un diplomate 
européen. Pour d’autres, dont 
son secrétaire général, Jens 
Stoltenberg, l’OTAN doit 
désormais se préparer « au pire 
» en Ukraine : « Vous pouvez 
discuter de la probabilité 
d’une invasion [russe] et 
estimer qu’elle est de 20 % 
ou de 80 %, mais cela n’a pas 
d’importance », a-t-il déclaré 
mardi 30 novembre, à Riga, à 

l’issue de la première journée 
d’une réunion des ministres 
des affaires étrangères de 
l’Alliance atlantique.
Les Etats-Unis, de leur côté, 
ont fourni à leurs alliés des 
renseignements détaillés sur 
l’ampleur du déploiement 
russe à la frontière russo-
ukrainienne et estimé, par 
la voix du secrétaire d’Etat, 
Antony Blinken, que « toute 
action russe conduisant à une 
escalade constituerait une 
grande préoccupation pour 
Washington ».
La formulation n’a pas rassuré 
certains pays membres, pour 
lesquels le fait que cette réunion 
se tienne symboliquement en 
Lettonie, pays frontalier de la 
Russie, augurait de l’annonce 
de mesures immédiates face 
à la présence de « dizaines 

de milliers de soldats prêts au 
combat », comme le dit M. 
Stoltenberg. A Kiev, aussi, on 
presse l’OTAN d’« agir vite 
» pour dissuader la Russie. 
Selon Dmytro Kuleba, le chef 
de la diplomatie ukrainienne, 
ce sont 115 000 hommes, 
dotés de matériels lourds que 
Moscou aurait massés autour 
de l’Ukraine et en Crimée. 
Mercredi matin, le ministre 
disait espérer que son pays 
bénéficierait d’un « paquet de 
dissuasion ». « En agissant 
de manière coordonnée, nous 
pourrons dissuader le président 
Poutine et l’inciter à ne pas 
choisir le pire des scénarios que 
représenterait une opération 
militaire », expliquait-il.
« Soutien militaire substantiel 
»
Quel serait le « lourd tribut » 

payé par la Russie si elle lançait 
une offensive ? Les Etats-Unis 
et l’OTAN n’ont pas détaillé, 
mardi, ce que recouvrait cette 
formule. Avant la réunion, le 
secrétaire général évoquait 
« plusieurs options » et « de 
lourdes sanctions financières 
et économiques mais aussi 
politiques ». Les consultations 
devaient se poursuivre 

mercredi, en présence des 
délégations ukrainienne et 
géorgienne, et déboucher 
probablement sur l’annonce 
d’un renforcement de la 
présence de l’Alliance sur son 
flanc est. Selon M. Blinken, il 
s’agira, « en tant qu’alliance, de 
prendre d’autres mesures pour 
renforcer nos défenses, notre 
résistance et nos capacités ».
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LIBYE: 

L’embargo sur les armes mieux respecté, mais
 les mercenaires très présents

YÉMEN: 

La coalition arabe détruit un drone houthi lancé 
depuis l’aéroport de Sanaa

ERDOGAN:

La Turquie s’efforcera de consolider ses relations 
avec l’Arabie saoudite

Le nombre de violations 
détectées de l’embargo 
sur les armes imposé 

à la Libye a diminué en 2021 
comparé à l’année précédente, 
mais la “présence continue” 
de combattants tchadiens, 
soudanais, syriens ou russes 
représente “toujours une 
menace sérieuse”, estiment 
dans un rapport des experts de 
l’ONU.
Même si le “rythme intense de 
livraison” d’armements interdits 
n’a plus cours, “l’embargo 
sur les armes reste totalement 
inefficace”, affirment ces 
experts chargés de son contrôle, 
dans ce document confidentiel 

intérimaire remis récemment 
aux 15 membres du Conseil de 
sécurité et auquel l’AFP a eu 
accès mardi.
Pour leur étude qui s’étend 
de janvier à novembre, ces 
spécialistes se sont rendus en 
avril et septembre en Libye, et 
ont pu aller, pour la première fois 
depuis 2017, à Benghazi (est), 
fief du maréchal Khalifa Haftar, 
candidat à la présidentielle du 
24 décembre.
Les experts précisent avoir été 
aussi en France, Italie, Espagne, 
Suisse et Tunisie.
“Le contrôle des chaînes 
d’approvisionnement par 
certains États membres se 

poursuit, ce qui entrave 
considérablement la détection, 
la perturbation ou l’interdiction” 
des livraisons, indique le 
rapport, sans identifier ces pays.
“Sur la base des transferts 
intervenus en 2020, les stocks 
d’armes restent élevés et 
suffisants pour alimenter tout 
conflit futur”, avertissent les 
auteurs, en relevant que la 
majorité du pays reste “contrôlé 
par des groupes armés libyens 
qui profitent d’une approche 
conciliante des autorités 
intérimaires”. 
En dépit de leur demande d’un 
départ des mercenaires, “les 
parties au conflit maintiennent 

toujours des combattants 
étrangers parmi leurs forces, 
notamment des ressortissants 
du Tchad, du Soudan et de 
Syrie ainsi que des membres 

de sociétés militaires privées 
russes”. “Le groupe d’experts 
n’a aucune preuve de retraits à 
grande échelle ayant eu lieu à ce 
jour”, insiste le rapport.

La coalition arabe a 
détruit un drone chargé 
d’explosifs lancé depuis 

l’aéroport de Sanaa, a rapporté 
l’agence de presse saoudienne.
Le drone a été abattu dans 
le gouvernorat d’Amran au 
Yémen.
La coalition a également frappé 
des unités houthies, qui, selon 
elle, déplaçaient des armes.
Le drone a été assemblé et monté 
par l’unité de défense aérienne 
houthie à l’aéroport de Sanaa, a 
indiqué la coalition.
Les défenses aériennes de 
l’Arabie saoudite détruisent 
souvent les drones de la milice, 

qui sont lancés depuis le nord du 
Yémen.
Dans un incident distinct signalé 
tôt mercredi, la coalition a détruit 

un bateau chargé d’explosifs 
en mer Rouge, affirmant que le 
navire avait pris la mer depuis le 
gouvernorat d’Al-Hodeïda.

La coalition a déclaré que la 
menace des Houthis pour la 
liberté de navigation en mer 
mettait en danger la sécurité 
régionale et internationale.
Mardi, la coalition a attaqué 
des experts des Gardiens de 
la révolution iraniens dans la 
capitale du Yémen.
L’opération est conforme au 
droit humanitaire international 
et à ses règles coutumières, a 
indiqué la coalition.
La coalition arabe a frappé 
plusieurs sites dans la capitale 
au cours des dernières semaines 
dans le but de détériorer les 
capacités de la milice houthie 

soutenue par l’Iran.
Les tentatives des Houthis 
de cibler des civils, ont été 
qualifiées de crimes de guerre 
par le Royaume.
La coalition arabe soutient 
le gouvernement yéménite 
internationalement reconnu à 
reprendre le contrôle total du 
pays après que les Houthis se 
sont emparés de la capitale, 
Sanaa, en 2014.
La guerre, qui dure maintenant 
depuis sept ans, a coûté la vie 
à des milliers de Yéménites et 
a contraint beaucoup d’autres à 
dépendre de l’aide humanitaire.

Le président Recep Tayyip 
Erdogan a exprimé la 
volonté de la Turquie 

de consolider ses relations 
avec l’Arabie saoudite, selon 
la chaîne de télévision Al-
Arabiya.
Le ministre saoudien des 
Affaires étrangères, le prince 
Faisal ben Farhane, a reçu à La 
Mecque son homologue turc, 
Mevlut Cavusoglu, au mois de 
mai dernier.
Les deux hommes sont 
convenus de «collaborer sur 
les points positifs de l’agenda 
commun de nos pays et de 

maintenir des consultations 
suivies», a déclaré M. 
Cavusoglu, avant d’ajouter: 

«Notre étroite coopération 
favorisera à la fois la stabilité, 
la paix et la prospérité dans la 

région.»
Par ailleurs, le président turc 
s’est exprimé mardi dernier lors 
d’une interview accordée à la 
chaîne d’information publique 
TRT World.
Au sujet des progrès 
récemment observés dans les 
relations entre la Turquie et les 
Émirats arabes unis (EAU), M. 
Erdogan précise: «Le pas en 
avant que nous avons franchi 
avec les Émirats arabes unis est 
important et historique; je me 
rendrai aux EAU au mois de 
février.»
En effet, le prince héritier 

d’Abou Dhabi, Mohammed 
ben Zayed, s’est rendu à Ankara 
la semaine dernière; c’était sa 
première visite officielle en 
Turquie depuis 2012.
Après les discussions entre le 
prince héritier et le président 
turc, les EAU ont annoncé 
la création d’un fonds de 10 
milliards de dollars (1 dollar 
= 0,88 euro) consacré aux 
investissements en Turquie.
«La relation avec l’Égypte 
ne tardera pas à évoluer», a 
indiqué M. Erdogan lors de son 
interview.
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A la suite de la large victoire 
algérienne face au 
Soudan pour le premier 

match de la Coupe Arabe (4-0), 
El Arbi Hilal Soudani et Baghdad 
Bounedjah se sont présentés au 
micro d’Al Kass TV.
Première réussie pour l’Algérie 
A’ de Madjid Bougherra. Les 
Verts se sont imposés 4-0 face 
au Soudan d’Hubert Velud, 
dominant le match de la tête et 
des épaules et préservant le clean-
sheet grâce à un penalty repoussé 
par Raïs M’Bolhi.
Au sortir de la rencontre, 
Soudani et Bounedjah, tous deux 
titulaires, se sont exprimés au 
micro de la chaîne Al Kass, qui 
diffusait le match. L’occasion 
pour eux d’exprimer leur 
satisfaction : «Non, le Soudan 
n’est pas une équipe faible. Nous 

les respectons et c’est pour cela 
que nous avons joué ce match à 
fond. En ce qui concerne notre 
présence, nous les anciens de 
l’EN, il faut comprendre que la 
sélection algérienne n’a pas de 
joueurs qui ne comptent pas, 
ou qui sont là pour compenser 
l’absence d’autres. Nous ne 
sommes pas une équipe B, nous 
jouons tous pour notre pays et 
nous en sommes fiers.» a ainsi 
déclaré Soudani, unique buteur 
de la seconde mi-temps.
Baghdad Bounedjah, quant à lui, a 
été moins loquace : «Hamdoullah, 
je connais bien ce stade et ça m’a 
servi! Aujourd’hui nous avons 
rendu heureux nos supporters, 
notre équipe. Nous avons bien 
joué et je suis très content de cette 
première victoire qui nous aide à 
bien entrer dans la compétition.»

Les Verts de Madjid 
Bougherra faisaient leur 
entrée dans la Coupe 

Arabe 2021 face au Soudan. 
Essentiellement composée de 
joueurs expérimentés, l’Équipe 
Nationale A’ a écrasé son 
adversaire et laissé entrevoir de 
très belles choses pour la suite de 
la compétition.
À 11 heures du matin à Alger, 
généralement, on sirote un café 
et l’on déguste son El Watan 
habituel. Pourtant, c’est à cet 
horaire, avec décalage horaire 
certes, que s’est disputé un 
match historique pour l’Algérie. 
Historique, d’abord, en ce qu’il 
s’agit de la première Coupe Arabe 
disputée sous l’égide de la FIFA 
(et non de l’UAFA). Historique, 
ensuite, en ce qu’il s’agissait 
de la toute première rencontre 
de compétition officielle pour 
Madjid Bougherra, intronisé 
sélectionneur de l’Équipe 
Nationale A’ il y a quelques mois.
Ainsi, la Coupe Arabe devait 
servir un double objectif pour les 
Verts : préparer la CAN à venir en 
permettant aux joueurs des pays 
du Golfe (M’Bolhi, Benlamri, 
Belaïli ou Bounedjah pour ne 
citer qu’eux) et permettre à des 
jeunes de s’exprimer. Pour cette 
première rencontre, à l’exception 
de Chetti et Mrezigue, c’était 
surtout le premier objectif qui 
était visé.
Le 4-2-3-1 de Madjid Bougherra, 
très offensif, devait permettre 
de venir à bout d’une équipe du 
Soudan entraînée par le français 
Hubert Velud et qualifiée pour la 
prochaine CAN. Pas une équipe 
d’amateurs, donc, et pourtant, 
l’Algérie a littéralement écrasé 
cette rencontre.
Une première très prometteuse 

En première mi-temps, l’Équipe 
Nationale A’ a d’emblée donné 
le ton du match. Possession 
totale, bloc très haut, annihilation 
immédiate de tout embryon 
d’attaque soudanaise, l’Algérie 
a totalement maîtrisé les débats. 
El Arbi Hilal Soudani, Yacine 
Brahimi, Baghdad Bounedjah ou 
Houcem Eddine Mrezigue, tous 
se sont montrés à leur avantage et 
ont multiplié les actions.
C’est finalement Baghdad 
Bounedjah, une minute après 
avoir touché le poteau sur un 

retourné acrobatique, qui élimine 
le gardien adverse et termine avec 
sang-froid en dépit du retour du 
défenseur soudanais (1-0, 10’).
Pendant 25 minutes, ensuite, 
l’Algérie A’ va tenter, encore 
et encore, notamment par le 
biais d’un Yacine Brahimi qui a 
toujours autant de feu dans les 
jambes mais toujours aussi peu de 
lucidité au moment de conclure 
ses actions. Le gardien soudanais, 
de son côté, multipliera les 
parades, notamment lors d’un duel 
qu’il remportera face à Saayoud. 

Il finira finalement par faire une 
faute de main sur une frappe 
assez anodine de Bounedjah, 
probablement masqué par son 
défenseur au départ du ballon (2-
0, 35’).
Quelques minutes plus tard, le 
Soudan pliera à nouveau face 
aux assauts algériens. Yacine 
Brahimi, sur corner, trouve 
Sofiane Bendebka au premier 
poteau qui prolongera vers 
Djamel Benlamri. Le numéro 4 
des Verts ne se fera pas prier pour 
catapulter le ballon de la tête dans 

les filets adverses (3-0, 43’).
3-0 à la mi-temps, une débauche 
d’énergie récompensée et un 
score qui aurait pu être bien 
plus lourd. De quoi, clairement, 
nourrir de sérieux espoirs pour la 
suite de la compétition.
C’est d’ailleurs sur cette lignée 
que les Verts reprendront la 
seconde période. Hubert Velud 
l’avait annoncé : son équipe a du 
mal dans les entames de match et 
de mi-temps. Ça s’est vu puisque, 
alors que le coup d’envoi venait 
à peine d’être donné, Soudani 
pressa bien le défenseur soudanais 
qui paniqua avant de commettre 
une grave erreur que sanctionnera 
immédiatement  l’ex buteur du 
Dinamo Zagreb (4-0).
Le reste de la mi-temps fut 
plus mesuré. À la 62ème, Amir 
Saayoud, blessé, et Sofiane 
Bendebka, auteur d’une 
prestation assez bonne, furent 
respectivement remplacés par 
Tayeb Meziani et Zakaria Draoui.
Dans la gestion, les Verts 
finirent cependant par concéder 
un penalty sur une faute très 
évitable de Djamel Benlamri, qui 
marche sur le pied de l’attaquant 
soudanais (67’). Raïs M’Bolhi, 
sur ce qui aura quasiment été son 
seul travail du match, repoussera 
finalement le tir.
À la 78’, Zinedine Boutmene 
remplacera le double buteur 
Baghad Bounedjah, très décisif 
mais qui aura eu tendance à 
vouloir trop en faire en seconde 
période. À la 86’, Soudani sortira 
pour Titraoui tandis que Brahimi 
laissera sa place à Zerrouki. Plus 
rien d’intéressant ne se passera 
dans cette rencontre qu’auront 
dominé les Verts de la tête et des 
épaules. De bonne augure pour la 
suite de la compétition?

Coupe Arabe : 
L’Algérie surclasse le Soudan 4-0

ALG A’ - SOU (4-0) :
Soudani, «Pas une équipe B»
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PSG :
Les Madrilènes changent complètement d’avis 

sur Kylian Mbappé

Manchester City :
Les aveux de Jack Grealish sur ses débuts difficiles

Le PSG passe à l’attaque pour chiper un nouvel espoir 
au FC Barcelone

Avec l’explosion de 
Vinicius Junior, bon 
nombre de supporters 

madrilènes et de journalistes 
estiment que l’arrivée de 
Kylian Mbappé n’est plus 
indispensable...
C’est le rêve de Florentino 
Pérez. Et tout indique que, sauf 
gros retournement de situation, 
Kylian Mbappé sera bien 
joueur du Real Madrid dès l’été 
prochain. Voici plusieurs années 
que le patron du club de la 
capitale espère enrôler le joueur 
formé à Monaco, et il devrait 
enfin voir son vœu être exaucé. 
Mais en Espagne, tout le monde 
n’est pas forcément convaincu...
Depuis des mois déjà, certains 

estiment que s’il faut choisir, les 
Merengues feraient mieux de se 
tourner vers un joueur comme 
Erling Haaland, dont le profil 
est plus rare. Et avec l’explosion 
de Vinicius Junior cette saison, 
joueur qui évoluerait plus ou 
moins à une position similaire à 
celle du Français, ce sentiment 
de « on n’a pas forcément besoin 
de Mbappé » prend de l’ampleur.

Les avis ont bien changé !
Des sensations partagées par 
la Cadena SER par exemple, 
où plusieurs journalistes ont 
fait savoir qu’ils préfèrent le 
Brésilien ou le Norvégien au 
champion du monde 2018 ! « Le 
Madridisme devrait se demander 
s’il ne vaudrait pas mieux oublier 

Mbappé et recruter Haaland 
pour jouer avec Vinicius », a par 
exemple lancé Julio Pulido, suivi 
par Jesus Gallego : « le problème 
de buts qu’a le Real Madrid, 
Haaland le règlerait bien mieux 
que Mbappé ».
« Les gens qui vont au stade 
s’amusent grâce à Vinicius. Pour 
jouer les mercredis, Vinicius est 
meilleur que Mbappé », a pour 
sa part expliqué Antón Meana. 
Certains sont un peu moins 
tranchants tout de même, comme 
Mario Torrejón : « le Bernabéu 
veut avoir les deux ». Mais une 
chose est sûre, Kylian Mbappé 
n’est plus forcément vu comme 
le sauveur ou le porte drapeau du 
nouveau Real Madrid...

Selon les médias catalans, 
le PSG a déjà formulé 
une proposition à Diego 

Almeida, jeune défenseur du FC 
Barcelone.
Ces dernières années, le Paris 
Saint-Germain et le FC Barcelone 
ont été opposés sur bon nombre de 
dossiers. Que l’on parle de pistes 
en commun, comme Frenkie De 
Jong, de joueurs que le Barça 
a voulu piocher à Paris comme 
Marquinhos, Verratti ou Neymar, 
ou le recrutement d’espoirs, 
comme Xavi Simmons ou Kays 
Ruiz, ce dernier étant finalement 
revenu en Catalogne.
Et un nouveau nom est en passe 
d’opposer les deux clubs, qui ont 

vu naître une rivalité conséquente 
entre eux ces dernières années. 
Il s’agit de Diego Almeida, 
défenseur central hispano-
équatorien de 17 ans seulement, 
considéré comme l’un des 
plus gros espoirs de La Masia. 
Intéressé par le profil du joueur 
depuis plusieurs semaines, le 
club de la capitale française est 
désormais passé à l’attaque.
Le PSG augmente 
considérablement son salaire
Ainsi, comme l’indique la 
télévision publique catalane TV3, 
le Paris Saint-Germain a déjà 
formulé une offre de contrat au 
joueur, dont l’agent n’est autre 
que Rodrigo Messi, père de 

Lionel. Le leader de la Ligue 1 
propose notamment 200.000€ net 
par saison au joueur, sous contrat 
jusqu’en 2023 avec le Barça. 
C’est un salaire bien supérieur à 
celui qu’il perçoit actuellement 
en Catalogne.
Le joueur se sentirait bien à 
Barcelone, mais la proposition 
parisienne pourrait lui faire 
tourner la tête. Les dirigeants 
parisiens devraient cependant 
payer sa clause libératoire, dont 
le montant n’est pas dévoilé, 
mais qui ne devrait pas être 
spécialement élevée. A noter 
que le Bayer Leverkusen est 
également très chaud sur ce 
dossier...

Le milieu de terrain 
anglais s’est livré sur ses 
premiers mois du côté de 

Manchester City. Il a notamment 
confié s’attendre à une adaptation 
plus simple.
Il a été le transfert le plus cher de 
l’été dernier. Manchester City a 
ainsi dû débourser presque 120 
millions d’euros pour l’arracher 
à Aston Villa, déchaînant les 
passions en Angleterre. Mais de 
l’autre côté de la Manche, les 
observateurs sont un peu sur leur 
faim concernant les prestations 
du joueur des Three Lions sous 
les ordres de Pep Guardiola. Si 
on ne peut pas parler de flop ou 
d’échec, force est de constater 
qu’il n’est pas totalement au 
niveau attendu et qu’il a déjà été 
la cible de quelques critiques.

Dans un entretien accordé au 
Telegraph, il s’est exprimé sur ses 
premiers pas du côté de l’Etihad 
Stadium. « J’ai encore bien 
plus à donner. C’est un peu plus 
difficile que ce que je pensais, 
de s’adapter à un nouveau coach 

et des nouveaux coéquipiers. Au 
début je pensais que j’aurais plus 
le ballon, que j’aurais plus de 
passes décisives et de buts mais 
ça ne marche pas comme ça. J’ai 
bien moins le ballon qu’à Villa. 
Je ne dirais pas que j’ai galéré, 

mais c’est difficile au début. Je 
ne doute pas de moi », a lancé 
le joueur anglais le plus cher de 
l’histoire.

Pas de pression par rapport 
au prix

Le passage de joueur vedette 
dans son club d’origine à celui 
de simple joueur en plus dans 
un effectif rempli de stars a 
donc été difficile. « Mon prix 
? Je m’en fous complètement. 
Oui, les projecteurs sont sur toi 
après ça, mais c’est beau d’être 
le premier joueur anglais à valoir 
plus de 100 millions de livres », 
a-t-il expliqué quand à son prix, 
avant d’enchaîner sur Guardiola 
: « c’est un manager incroyable, 
il est obsédé par le football. 
Certains matchs, il les a gagnés 
tout seul, grâce à des choses 

qu’il nous a dit de faire sur le 
terrain, avec des petites retouches 
tactiques. Chaque match est 
préparé différemment et ça nous 
aide beaucoup ».
« C’est bizarre parce que je me 
suis toujours considéré comme 
un joueur un peu différent. L’an 
dernier, je jouais à gauche et 
Dean Smith me disait «si tu sens 
que c’est bien d’aller à l’intérieur, 
je te fais confiance, fais-le». Ici, 
c’est plus structuré et différent. 
C’est de ça dont je parle quand 
j’évoque l’adaptation. Il y a 
beaucoup de réunions », et des 
choses à comprendre, a conclu 
l’ancienne star des Villans. 
Des premières semaines pas 
évidentes donc, mais nul doute 
qu’il retrouvera rapidement son 
meilleur niveau...
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En Bref... Cette caméra est plus petite qu’un grain de riz 

Les caractéristiques du premier casque VR et 
AR d’Apple se dévoilent

Parmi les secrets bien gardés, la 

recette de la sauce du burger Giant 

de Quick. En Belgique, l’enseigne 

a décidé de marquer le coup pour 

fêter ses 50 ans en mettant aux 

enchères la recette de sa sauce 

sous forme de NFT.

Pour rappel, un NFT, de l’anglais 

« non-fongible token », désigne 

un type de certificat d’authenticité 
numérique. Bien qu’une infinité 
de copies numériques d’un objet 

puissent exister, il est le seul à 

être considéré comme « l’original 

». La personne achetant un NFT 

devenant ainsi le propriétaire 

légal de l’œuvre ou de l’objet 

numérique.

Une œuvre d’art
En réalité, la filiale belge de Quick 
n’a pas mis réellement en vente la 

recette de la sauce Giant, mais une 

œuvre artistique basée sur cette 

recette. Kevin Derycke, le patron 

de Quick en Belgique, a en effet 

enregistré la recette dans un studio 

insonorisé, afin que personne 
d’autre que lui ne l’entende. 

L’apparence de l’onde sonore 

a ensuite été enregistrée. C’est 

l’image de cette onde sonore qui a 

été vendue sous forme de NFT. Et 

la recette restera secrète puisqu’il 

est impossible de déchiffrer 

l’image d’une onde sonore pour 

en récupérer le son.

Pour Kevin Derycke, la démarche 

se veut avant tout artistique : « 

Cela fait 50 ans que les Belges 

nous supplient de révéler notre 

méthode de préparation. Grâce à 

la technologie NFT, la recette est 

vendue comme une œuvre d’art 

à un ou une Giant lover. Cette 

action représente certainement la 

cerise sur le gâteau de notre 50ème 

anniversaire ! »

Au final, l’œuvre a été vendue pour 
7 Ethereum, soit 31.000 dollars au 

cours actuel de la cryptomonnaie, 

reversés à Digital for Youth, 

une organisation qui s’engage à 

combler la fracture numérique 

auprès des jeunes en Belgique.

Des chercheurs ont 
réussi à créer un 
appareil photo 

miniaturisé, ultracompact, 
capable de prendre des clichés 
en haute définition et en 
couleur. En faisant appel à 
une métasurface plutôt qu’une 
optique classique, ils ont 
réussi à réduire la caméra à la 
taille d’un gros grain de sel.
Des caméras miniaturisées 
pourraient révolutionner la 
médecine en permettant aux 
médecins de voir beaucoup 
plus facilement à l’intérieur 
du corps humain. À cette fin, 
des chercheurs des universités 
de Princeton et de Washington 
sont parvenus à créer une 
caméra de la taille d’un grain 
de riz. Publié dans la revue 
Nature Communications, leur 
article détaille leur invention 
basée sur des métamatériaux.

Les chercheurs ont créé une 
métasurface qui capte la 
lumière grâce à 1,6 million 
de nano-antennes optiques. 
Chacune doit avoir sa propre 
géométrie unique pour former 
correctement le front d›onde 
optique. La conception de 
la métasurface a nécessité 
des simulations complexes, 
utilisant « des quantités 

massives de mémoire et 
de temps », pour tester de 
nombreuses configurations 
différentes des nano-antennes.
Une caméra 550.000 fois 
plus petite qu’un appareil 
conventionnel
En plus des simulations, les 
chercheurs ont créé leur propre 
algorithme de déconvolution 
afin de reconstruire 

correctement l›image obtenue. 
Le résultat est une caméra 
qui mesure seulement 0,5 
mm d’épaisseur et qui est 
capable de prendre des photos 
d›une qualité similaire à une 
caméra conventionnelle tout 
en étant 550.000 fois plus 
petite en volume. Ce n›est pas 
la première caméra conçue 
autour d’une métasurface, 
mais les résultats précédents 
étaient de bien moindre 
qualité.
En plus de réduire la taille des 
outils pour l›endoscopie, les 
chercheurs imaginent utiliser 
la même technique pour 
transformer des surfaces en 
capteurs. Cela permettrait, par 
exemple, de convertir la coque 
arrière d›un smartphone en 
caméra géante et d›éliminer 
ainsi le module photo 
traditionnel.

Attendu fin 2022, 
le premier casque 
d’Apple combinant 

les réalités augmentées et 
virtuelles devrait être doté de 
deux affichages micro Oled 
4K et de la puissance puce 
M1 déjà présente dans les 
nouveaux Macbook.
Dès qu’Apple donne des signes 
d’intérêt sur une technologie, 
les rumeurs fusent et les 
analystes en profitent pour 
faire le buzz. C’est le cas de 
Ming Chi Kuo, un expert de 
la marque, dont les prédictions 
s’avèrent pratiquement 
systématiquement justes. Cela 
fait plusieurs mois que l’on 
suppose que la marque est en 
train de développer un casque 
de réalité augmentée également 

capable d’afficher de la réalité 
virtuelle. Il faut dire que, 
comme Meta/Facebook met le 
paquet sur le métavers, mieux 
vaut ne pas manquer le coche.
Or, selon les informations 
collectées par l’analyste, ce 
casque de VR serait doté de la 
puissante puce M1 qui équipe 
désormais les Macbook et 
l’iPad Pro. Autant dire qu’il 
sera conçu pour fonctionner de 
manière autonome à l’image 
de l’Oculus Quest 2, mais en 
version ultra-vitaminée. Un 
autre processeur, un peu moins 
puissant, devrait également 
être présent afin de gérer les 
calculs liés aux différents 
capteurs.

Le remplaçant de l’iPhone 
dans dix ans

Selon l’analyste, pour assurer 
correctement l’affichage de la 
réalité augmentée, le casque 
nécessite effectivement cette 
puce supplémentaire pour gérer 
les 6 à 8 modules optiques qui 
devraient équiper le casque 
afin de délivrer l’affichage en 
réalité augmentée. Pour ce qui 
est des afficheurs prévus pour 
la réalité virtuelle, l’expert 
souligne que la technologie 

employée pour les écrans 
proviendrait de chez Sony et 
qu’il s’agirait de dalles micro 
Oled. Toujours d’après Ming 
Chi Kuo, le casque de VR 
estampillé Apple pourrait 
sortir à la fin de l’année de 
2020. Enfin, l’expert affirme 
que, d’ici une dizaine d’année, 
ce type de casque pourrait bien 
remplacer l’iPhone.
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D’après cette 
étude, menée 
auprès de 

33 femmes enceintes, 
contracter le virus pendant 
la grossesse n’impacte 
le développement du 
cerveau du bébé.
C’est une nouvelle 
rassurante pour toutes 
celles qui attendent un 
bébé. Le Covid-19 - de 
gravité légère à modérée 
- chez les femmes 
enceintes ne semble 
pas avoir d’effet sur 
le cerveau du fœtus en 
développement.  Cette 
conclusion est celle d’une 
étude présentée lors de la 
réunion annuelle de la 
Radiological Society of 
North America (RSNA).

Si les femmes enceintes 
sont plus vulnérables 

face au virus, peu 
d’études ont été réalisées 
sur les conséquences 
possibles pour l’enfant 
à naître. «Les femmes 
infectées par le SRAS-
CoV-2 pendant la 
grossesse craignent 
que le virus n’affecte le 
développement de leur 
enfant à naître, comme 
c’est le cas avec d’autres 
infections virales», a 
résumé l’auteur principal 
de l’étude Sophia 
Stöcklein du département 
de radiologie à 
l’Université Ludwig 
Maximilian de Munich, 
en Allemagne. Avant de 
poursuivre : «Jusqu’à 
présent, bien qu’il y ait 
quelques rapports de 
transmission verticale 
au fœtus, le risque et 
l’impact exacts restent 

largement incertains. Le 
but de notre étude était 
de combler cette lacune 
dans les connaissances 
concernant l’impact d’une 
infection maternelle 
par le SRAS-CoV-2 sur 
le développement du 
cerveau fœtal».

IRM fœtale
Cette étude a été menée 
auprès de 33 patientes 
enceintes infectées par le 
virus. Les symptômes de 
la contamination se sont 
manifestés environ à 18 
semaines de grossesse. 
Grâce à un IRM fœtale, les 
chercheurs ont constaté 
que le développement 
du cerveau dans les 
zones évaluées était 
adapté à l’âge de tous 
les fœtus. «Dans notre 
étude, il n’y avait aucune 
preuve qu’une infection 

maternelle par le SRAS-
CoV-2 ait un effet sur 
le développement du 
cerveau de l’enfant à 
naître. Ce fait devrait 
aider à rassurer les 
parents touchés», a 
précisé l’étude.
En France, le Groupe 
de Recherche sur les 
Infections pendant la 

Grossesse (GRIG) et 
le Collège national 
des gynécologues et 
obstétriciens français 
(CNGOF) ont publié un 
communiqué conjoint 
recommandant aux 
femmes enceintes de 
réaliser une troisième 
dose de vaccin contre le 
Covid-19.

Les injections de 
plasma riche en 
plaquettes, ou 

PRP, ne seraient pas plus 
efficaces qu’un placebo 
pour lutter contre les 
douleurs d’arthrose, 
selon une nouvelle étude 
scientifique.
Autrefois réservée aux 
sportifs de haut niveau, 
l’injection de plasma 
riche en plaquettes est 
entrée dans l’arsenal 
thérapeutique de lutte 
contre l’arthrose. Ce type 
de traitement consiste à 
injecter, dans l’articulation 
sujette à l’arthrose, des 
plaquettes issues du sang 
du patient. Le but étant 
d’utiliser les propriétés 
régénératives du plasma 
riche en plaquettes pour 
lutter contre la douleur 
et préserver le cartilage 
articulaire.

Malheureusement, les 
preuves scientifiques 
manquent quant à 
l’efficacité de cette 
technique. En témoigne 
une nouvelle étude 
scientifique, parue le 23 
novembre dans le JAMA 
(Source 1). Des chercheurs 
australiens rapportent 
avoir observé que les 
injections de plasma riche 

en plaquettes (PRP) ne 
feraient pas mieux qu’un 
placebo pour soulager la 
douleur des personnes 
atteintes d’arthrose du 
genou, ou gonarthrose.
L’étude a consisté à 
comparer le ressenti 
douloureux de 288 adultes 
de 50 ans et plus, divisés 
en deux groupes de 144 
personnes. L’un a reçu 

trois injections de PRP 
toutes les trois semaines, 
tandis que l’autre groupe, 
ou groupe témoin, a reçu 
trois injections d’un 
produit inactif ou placebo, 
en l’occurrence une 
solution saline, à la même 
fréquence. Un suivi de 12 
mois a ensuite été entrepris 
pour recueillir le ressenti 
douloureux des patients. 
Verdict : les participants 
des deux groupes ont 
fait part des mêmes 
améliorations quant à leur 
douleur au genou. Par 
ailleurs, aucune différence 
entre les deux groupes n’a 
été constatée au niveau 
articulaire, suite à la 
réalisation d’IRM.
“Nous avons mené 
l’étude parce qu’il existe 
actuellement peu de 
preuves étayées quant à 
savoir si les injections de 

plasma riche en plaquettes 
ont des avantages pour 
les personnes souffrant 
d’arthrose douloureuse 
du genou. Nos résultats 
ne sont pas en faveur de 
l’utilisation de plasma 
riche en plaquettes pour 
les personnes atteintes 
d’arthrose du genou légère 
à modérée”, a conclu le 
Pr Kim Bennell, principal 
auteur de l’étude (Source 
2). 
Plutôt que de se lancer dans 
un traitement coûteux tel 
que les injections de PRP, 
le chercheur conseille 
plutôt aux personnes 
souffrant de gonarthrose de 
veiller à garder une mode 
de vie sain et une activité 
physique suffisante, voire 
de perdre du poids en 
cas de surpoids, pour 
améliorer leur qualité de 
vie.

Selon une étude, avoir le Covid-19 pendant la grossesse ne 
nuit pas au cerveau du bébé

InjectIons de plasma rIche en plaquettes contre l’arthrose : 
pas mieux qu’un placebo (étude)
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Sara Boueche

Accrocher photos 
affiches,tableaux 
etc... aux murs pour 

les habiller fait partie de la 
déco intérieure. Pour cela, il 
faut percer,trouer,clouer...ce 
qui n’est pas toujours possible

. Le propriétaire peut vous le 
refuser si vous êtes en loca-
tion

. Vous n’aimez pas mutiler 
vos murs 

. Vous n’êtes pas bricoleur

Il existe plusieurs alternatives 
pour contourner le problème 
dont voici quelques unes :

* Le Masking tape :

C’est un ruban adhésif déco-

ratif (déjà posté) qui se colle 

sur tout support et se décolle 

sans laisser de trace. Il est 
parfait pour accrocher pho-
tos , affiches et posters.il per-
met d’encadrer et de coller en 
même temps 

* La pâte adhésive (PATA-
FIX UHU) :

Les photos et petits cadres 
peuvent être fixés au mur avec 
la patafix jusqu’à une certaine 
charge 

* L’adhésif double face :

Il permet d’accrocher des 
photos ou des tableaux légers 
.Certains adhésifs peuvent 
supporter une charge plus 
lourde

* Les crochets adhésifs :

Ils permettent de suspendre 
des guirlandes lumineuses 
,des tissages ou autres sur les 
murs

* A même le sol :

Faute de pouvoir les accro-

cher, entreposez les pièces 
déco les plus grandes comme 
les tableaux,cadres ou miroirs 
à même le sol pour une déco 
artistique et décontractée et 
cela réglera le problème du 
perçage

Astuce D&Co

6 astuces pour avoir de 

beaux cheveux cet hiver
1. Hydratez vos cheveux

Pour commencer, il n’y a pas de 
beaux cheveux s’ils ne sont pas 
bien hydratés. On ne lésine donc 
pas sur les soins nourrissants. On 
choisit d’abord un shampoing 
hydratant au quotidien, auquel on 
associe un après-shampoing du 
même type. On peut aussi appli-
quer, de temps en temps, un pro-
duit spécifique comme un masque 
pour cheveux ou encore une huile 
végétale.

4. Espacez les shampoings

Si vous avez l’impression que 
plus vous lavez vos cheveux plus 
ils seront propres, c’est une fausse 
idée, bien au contraire. Il faut es-
pacer vos shampoings. Une à deux 
fois par semaine maximum.

5. Bien manger pour avoir de 
beaux cheveux

Enfin dernière étape, l’alimenta-
tion. Comme toujours, une bonne 
santé, même celle des cheveux, 
passe par la nourriture. On mange 
donc équilibré et favorise les ali-
ments pleins de vitamine C et 
E, comme les fruits et légumes. 
Vous pouvez aussi oser les com-
pléments alimentaires ciblés selon 
votre problème après vous être 
bien renseignées.

6. Misez sur les compléments 

alimentaires

Si les soins pour cheveux ne sont pas 
suffisants, il existe d’autres solutions. 
Misez sur les compléments alimentaires 
ciblés. Quelle que soit votre probléma-
tique (cheveux secs, ternes, cassants...) 
vous trouverez celui qu’il vous faut. 
Attention, la prise d’un complément ali-
mentaire n’est pas un acte anodin : ren-
seignez-vous avant de faire vos achats !

2. Lavez-les à l’eau tiède

Quand le thermomètre chute, rien 
n’est plus tentant qu’une douche 
presque bouillante. Mais l’eau 
trop chaude n’est bonne ni pour 
votre peau ni pour vos cheveux. 
Lavez vos cheveux à l’eau tiède. 
Lors du rinçage, passez à l’eau 
froide. Ce petit coup de frais res-
serrera vos écailles et rendra vos 
longueurs plus brillantes.

3. Séchez toujours vos cheveux

Votre réveil n’a pas sonné. Vous sautez du lit, filez 

sous la douche, vous vous habillez à la va-vite et sor-

tez les cheveux mouillés... En été, c’est acceptable. En 

hiver, vous risquez non seulement d’attraper la grippe, 

mais aussi d’abîmer vos cheveux. Pourquoi ? Parce 

que l’eau qui les imbibe gèle, si bien que la fibre ca-

pillaire se fragilise. Ne boudez pas le sèche-cheveux, 

mais utilisez-le en prenant quelques précaution. Evitez 

les puissances trop fortes et les températures trop éle-

vées, susceptibles d’agresser votre chevelure. Et sur-

tout, gardez-le à une distance raisonnable.
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 La huitième édition du festival 
national de poésie Melhoun 
«Sidi Lakhder Ben Khelouf» 
aura lieu les 16, 17 et 18 
décembre 2021 à la maison de 
la Culture Ould Abderrahmane 
Kaki à Mostaganem, a indiqué 
mardi un communiqué du 
commissariat du festival.
En prévision de cette 
manifestation culturelle qui 
n’a pas eu lieu depuis deux 
ans, pandémie oblige, une 
conférence de presse sera 
animée le 11 décembre à la 
bibliothèque publique «Dr El 
Hadj Moulay Belhamici» sur cet 
évènement qui met en valeur le 

patrimoine culturel immatériel, 
ont précisé les organisateurs 
dans ce document.
Le festival verra l’organisation 
d’une journée d’études 
intitulée «la poésie Melhoun 
et sa primauté au Maghreb 
arabe» et la projection d’un 
documentaire retraçant la vie 
du grand poète issu de la ville 
de Mascara, Cheikh El Hbib 
Benguennoun (1761-1867). 
Près de 30 poètes des quatre 
coins du pays prendront part à 
cet à évènement.
D’autres activités culturelles et 
intellectuelles seront au rendez-
vous dont l’exposition et la 

vente des livres sur le patrimoine 
immatériel algérien publiés 
par l’Entreprise nationale des 
arts graphiques (ENAG), outre 
une animation musicale de 
différents styles algériens tels 
que Hawzi, Bedoui et Chaabi.
Depuis sa création en 2013, 
le festival national de la 
poésie Melhoun se veut un 
espace réunissant les poètes, 
interprètes et les passionnés de 
ce genre poétique pour mener 
une réflexion scientifique sur ce 
patrimoine et les mécanismes 
permettant sa sauvegarde.

Le long métrage de fiction 
«Soula» du réalisateur algérien 
Salah Issaad est programmé 
en compétition officielle de la 
deuxième édition du Festival 
international du film de la 
Mer Rouge, prévue du 6 au 
15 décembre à Djeddah en 
Arabie Saoudite, indiquent 
les organisateurs sur le site du 
festival.
Premier long métrage du 
réalisateur, «Soula» concoure 
dans la catégorie des longs 
métrages aux cotés de 12 autres 
films issus de plusieurs pays 
comme la Tunisie, le Liban,  
l’Egypte, l’Iran, la France ou 
encore l’Indonésie.

Coproduction algéro-française-
qatarie-saoudienne, cette fiction 
de 92 minutes dresse le portrait 
d’une jeune mère célibataire, 
prise dans l’étau de sa famille 
qui l’a rejetée pour l’avoir 
déshonorée et de sa société, 
truffée de contradictions. Avec 
son bébé, elle subit une pression 
terrible de la part de ses proches 
et de son entourage,lit-on sur 
la fiche de présentation de ce 
film qui sera présenté en pour la 
première fois à l’international. 
Dans la section «courts 
métrages», une douzaine de 
productions issues notamment 
d’Egypte, de Jordanie, du 
Liban ou encore de Géorgie, 

concourent dans cette catégorie 
également compétitive. 
Par ailleurs, le public aura 
également, à l’occasion de cette 
deuxième édition, à découvrir 
une sélection des dernières 
œuvres du cinéma du monde 
à travers une séance intitulée 
«sélection mondiale».
Organisé depuis 2020 par 
une organisation culturelle 
saoudienne, le Festival 
international du film de la 
Mer Rouge a pour objectif 
de promouvoir les œuvres de 
talents émergents du cinéma 
dans le monde arabe, en 
particulier.

Le festival international 
du cinéma du Sahara 
Occidental, «Fi Sahara», 

prévoit d’organiser une 
édition honorifique dans la 

capitale espagnole, Madrid, 
du 15 au 17 décembre afin de 
rendre hommage à l’actrice 
et militante espagnole pour la 
cause sahraouie, Pilar Bardem, 

a annoncé à l’APS le ministre 
sahraoui de la Culture El 
Ghouth Mamouni.
Cette édition honorifique sera 
rehaussée par la présence du 
fils de Pilar Bardem, la star 
du cinéma Javier Bardem, 
également connu pour ses 
positions contre la colonisation 
marocaine du Sahara Occidental 
et son soutien inconditionnel 
au droit du peuple sahraoui à 
l’autodétermination.
Disparue en juillet dernier, 
Pilar Bardem est connue 
pour avoir embrassé la cause 
sahraouie et pour son soutien 
au droit du peuple sahraoui 
à l’autodétermination et à la 
libération de la colonisation 
marocaine.
Accompagné de son fil, 
Javier Bardem, star mondial 

du cinéma, elle s’est souvent 
rendue dans les camps de 
réfugiés où elle avait rencontré 
l’ancien président sahraoui 
Mohamed Abdelaziz, et où elle 
a souvent participé au festival 
«Fi Sahara», une manifestation 
créée en 2003 pour projeter des 
films sur le combat des peuples, 
particulièrement le peuple 
sahraoui, pour l’indépendance.
Pilar Bardem, qui avait accueilli 
la militante sahraouie Aminatou 
Haidar, a également participé à 
de nombreuses campagnes de 
soutien au peuple sahraouie et 
de collectes d’aides, une voie 
également empruntée par ses 
enfants et particulièrement 
Javier Bardem qui a produit en 
2012 le documentaire «Les fils 
des nuages, la dernière colonie».
Ce film qui a reçu le Prix Goya 

du meilleur documentaire en 
2013, considéré comme la plus 
haute distinction du cinéma 
espagnol, dénonce la complicité 
de certains pays européens avec 
l’occupant marocain dans la 
spoliation des ressources du 
Sahara Occidental occupé.
Javier Bardem qui a toujours 
appelé à soutenir la lutte du 
peuple sahraoui dans ses 
déclarations aux médias 
internationaux, confiant qu’il 
a toujours connu la cause 
sahraouie depuis sa venue au 
monde grâce à sa mère qui a 
toujours été une militante pour 
cette cause juste.
La 16e édition du festival «Fi 
Sahara» (édition ordinaire), 
inaugurée le 28 novembre dans 
le camp d’Aousserd des réfugiés 
sahraouis, a pris fin hier soir

Edition honorifique du festival «Fi Sahara» à Madrid 
en hommage à Pilar Bardem

Le 8e Festival du Melhoun en décembre à Mostaganem

Le film «Soula» de Salah Issaad en compétition à Djeddah
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La nouvelle exposition de 
l’artiste plasticien tunisien 
Amine Chaouali, qui se 

tient actuellement à la Galerie 
Kalysté, à la Soukra, est placée 
sous le thème de la volupté.
Une autre manière de regarder 
et de narrer la vie à travers des 
détails qui tiennent à cœur à 
l’artiste. Des coups d’œil et 
des métaphores pour célébrer 
la beauté et celle de la femme 
en particulier. En peinture, en 
dessin et en sculpture, Amine 
Chaouali voudrait-il exprimer le 
plaisir sensuel, intense et raffiné.
Ses œuvres entassées de couleur, 
de lumière et de mouvements, 
chantent la vie, le bonheur et 
la délectation à pleine voix. Il 
semble s’amuser et se balader 

en peignant, prenant un malin 
plaisir à dépasser le figuratif, 
voire le premier degré de la 
création artistique. Cela atteint 
l’onirisme, parfois, pour une 
peinture qui symbolise, d’un 
autre côté, la passion, la joie de 

vivre et le rêve.
La femme revient sur ses 
tableaux dans diverses attitudes 
plaisantes et attirantes. Cette 
femme est reine, dame de cœur, 
jocker, sirène, poisson, duchesse 
ou papillon. Sur un diptyque, 

elle porte un collier rouge et un 
collier bleu. Se transforme-t-elle 
en chat ou en chatte aimante et 
amoureuse sur d’autres tableaux?
Mais il est un petit cœur rouge 
qui se promène sur les cheveux et 
sur le corps des femmes. Amine 

Chaouali aime-t-il traduire ainsi 
son amour profond pour la 
femme et sa beauté exubérante. Il 
la regarde, la suit et la réinvente, 
tel un poète exprimant, par 
palette interposée, ce sentiment 
amoureux qui l’habite.

A tout juste 25 ans, Ninho s’est 
imposé comme un pilier du 
rap français. Une ascension 
vertigineuse pour le Franco-
congolais, qui cultive le mystère, 
mais est bien décidé à rester le 
leader incontesté de cette scène, 
comme il le raconte dans son 
nouvel opus.
«Jefe» («chef» en espagnol, ndlr), 
son troisième album qui sort le 3 
décembre, est une invitation à un 
voyage. Un voyage pour tenter 
de percer la «success story» de 
cette météorite du rap, totalement 
inconnue il y a cinq ans.
«On ne connaît pas la vie d’un 
gars qui arrive en haut, qui 
arrive à concrétiser son plan. 
On ne connaît pas le début, la 
base, les fondations. On regarde 
souvent la maison mais jamais 
les fondations», dit-il.
Les fondations, ce sont ces 
années de galère avant de percer 
ou sa vie en cité HLM en grande 
couronne parisienne, qu’il 
raconte dans des titres comme 
«RER D» ou «Vérité» et où il 
loue «le charme du ghetto».
Pas seulement l’histoire d’un 
transfuge, «Jefe» est aussi un 
manifeste. Celui d’un jeune 
homme qui a commencé le rap 
à 12 ans «par passion» et qui est 
aujourd’hui l’une des ses plus 
grosses têtes d’affiche.
Discret et mystérieux
Pour autant, «N.I» assure tenter 
de «garder la tête froide et la tête 

sur les épaules». «La célébrité 
tout ça, c’est pas important. 
Pour moi, le plus important 
c’est de continuer de créer».
Créer et se tenir à l’écart des 
«clash», si courants dans le 
monde du rap. Avec son visage 
poupin, sa voix claire, et sa 
timidité qu’il peine à dissimuler, 
le rappeur, très discret dans 
les médias, n’a eu de cesse de 
cultiver le mystère.
Sur la forme, «Jefe» reprend les 
codes des ses précédents opus: 
savant mélange entre des titres 
rocailleux et purement rappés 
et d›autres plus dansants et 
chantés, comme «Aicha», clin 
d’œil à la chanson de Khaled, 
chanteur de raï algérien.
Rumba, tonalités proches du raï 
ou de la pop ... Ces mélanges, 

alors peu présents dans le rap 
il y a quelques années, lui ont 
permis de s›imposer sur une 
scène hyper concurrentielle. Et 
de rafler au passage un public 
féminin, jusque là délaissé par 
ce milieu.
Né à Longjumeau (Essonne, sud 
de Paris) de parents originaires 
du Congo Kinshasa, William 
Nzobazola, de son vrai nom, a 
la musique dans les veines : son 
père Serge Kiambukuta est un 
chanteur de rumba congolaise.
2 milliards de vues
Mais voila, William, lui, ne 
s›intéresse qu›au rap, qu›il 
pratique à l›insu de ses parents. 
Progressivement, William va 
laisser place à Ninho, surnom 
que «les grands de la cité 
donnaient aux petits, les «niños» 

(enfants), explique-t-il.
En 2014 sort sa première 
mixtape : «Ils sont pas au 
courant», référence à peine 
voilée à ses parents. Mais les 
premières années sont difficiles 
et le succès se fait attendre. 
«C›était compliqué au début 
mais formateur parce que j›ai 
appris à travailler vite, écrire 
vite, enregistrer et mixer vite», 
dit-il.
Le succès arrive en 2016 
avec sa mixtape «M.I.L.S» 
(«Maintenant ils le savent», 
ndlr). Un an plus tard, son 
premier album «Comme prévu», 
fait de lui une star du rap.
L’année 2018 est une année faste. 
Il enchaîne les collaborations 
avec des poids lourds du rap 
tels que Rim›K ou SCH. Tous 
s›arrachent le «bambino», 

promis à un avenir éclatant.

Prolifique, il sort en 2019 
«Destin», qui fait de lui l›artiste 

français le plus écouté sur les 

plateformes de streaming devant 

le Marseillais Jul ou les deux 

frères de PNL. En juillet dernier, 

sa chaîne Youtube dépasse la 

barre des deux milliards de vue.

«Jefe» pourra-t-il faire mieux 

que «Destin» ? «On verra», 

répond l›artiste. «Si ça marche 

tant mieux, si ça marche pas, 

tant pis, on proposera un autre 

projet». En attendant la réponse 

des charts, une tournée dans 

toute la France est déja prévue 

pour 2022. Le «niño» du rap a 

bien grandi.

Tunisie

« Volupté », exposition d’Amine Chaouali à la galerie 
Kalysté

Ninho, la météorite du rap
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Aya Nakamura termine 
2021 en beauté. La 
chanteuse vient de 

recevoir le prix « d’artiste fran-
çaise de l’année » décerné par 
la troisième édition des Apple 
Music Awards qui « honorent 
les meilleurs artistes de 2021 
et leur influence sur la culture 
mondiale », explique la plate-
forme dans un communiqué. 
Pour la première fois depuis la 
création des récompenses en 
2019, Apple Music a célébré 
cinq pays et régions du monde 
(Afrique, France, Allemagne, 
Japon et Russie), afin de mettre 
« à l’honneur les talents qui ont 
eu le plus grand impact sur le 
plan culturel et dans les charts 
dans leurs régions respectives».
L’artiste nigérian Wizkid, le 
rappeur allemand RIN, le rap-
peur russe Scriptonite et le 
groupe japonais Official Hige 
Dandism ont eux aussi été 

récompensés. Première artiste 
française à recevoir ce prix, 
Aya Nakamura s’est dit quant à 
elle « extrêmement honorée ».

« Nouvelle icône de la pop 
française »

« Lorsque nous avons réfléchi 

à la première personnalité fran-
cophone à qui nous souhaitions 
donner un Apple Music Award, 
elle nous est apparue comme 
une évidence, commente 
Mehdi Maïzi, responsable du 
hip-hop chez Apple Music. 

Qui d’autre qu’Aya Nakamu-
ra réussit la prouesse d’allier 
popularité, succès critique et 
rayonnement en dehors de nos 
frontières ? Alors que Aya, son 
dernier album, est encore dans 
nos playlists, cette nouvelle 
icône de la pop française est 
sans aucun doute l’artiste de 
l’année à nos yeux. »
La plateforme explique égale-
ment qu’Aya Nakamura « est 
l’une des seules artistes fémi-
nines à figurer régulièrement 
dans les classements strea-
ming dans un marché dominé 
par les rappeurs masculins, et 
son album Aya a recueilli le 
plus grand nombre de streams 
en première semaine pour une 
artiste féminine sur Apple Mu-
sic».
H.E.R., The Weeknd et Olivia 
Rodrigo dans le palmarès
Hormis les catégories « album 
de l’année » et « chanson de 

l’année » qui sont déterminées 
par le nombre de streams (sur 
la période d’octobre 2020 à 
octobre 2021), les lauréats des 
Apple Music Awards sont sé-
lectionnés par les équipes édi-
toriales de la plateforme à tra-
vers le monde. « Les lauréates 
et lauréats ont été sélectionnés 
de manière à refléter à la fois 
l’approche éditoriale d’Apple 
Music et les préférences des 
utilisateurs dans le monde en-
tier », est-il écrit dans le com-
muniqué.
Concernant le reste du palma-
rès, The Weeknd a reçu le prix 
de « l’artiste de l’année », et 
H.E.R celui « d’autrice-com-
positrice de l’année ». Enfin, 
Olivia Rodrigo a été sacrée « 
artiste révélation » et a obtenu 
les récompenses du « meilleur 
album » pour Sours et de la « 
meilleure chanson » pour dri-
vers license.

Le prince Charles est formel : 
non, il n’est pas le membre de la 
famille royale qui s’est interro-
gé sur la couleur de la peau des 
enfants de son fils Harry et de 
sa bru, Meghan Markle. Le fu-
tur roi d’Angleterre a été obligé 
d’apporter un démenti clair, par 
le biais de sa maison, Clarence 
House, après avoir été nommé 
comme étant l’auteur de cette 
question déplacée, dans le livre 
Brothers And Wives : Inside 
The Private Lives of William, 
Kate, Harry and Meghan.
Les auteurs, qui citent une 
source bien renseignée, affir-
ment que le jour des fiançailles 
du prince Harry avec celle qui 
était encore actrice à l’époque, 
le fils de la reine d’Angleterre 
a dit à son épouse Camilla : « 

Je me demande à quoi leurs en-
fants vont ressembler ». Quand 
cette dernière, interloquée, lui 
répond, d’après les auteurs 
qu’ils seront probablement « 
très beaux », le prince Charles 
aurait décidé de ne pas s’en 
tenir là : « Oui, mais je veux 
dire, quelle sera la complexion 
des enfants ? », comme le relaie 
Page Six.

Pure fiction
Dans l’interview choc face à 
Oprah Winfrey en mars der-
nier, la duchesse de Sussex, née 
d’un père blanc et d’une mère 
afro-américaine, avait notam-
ment déclaré qu’on avait refusé 
le titre de « prince » à son fils 
en raison d’interrogations au-
tour de la couleur de sa peau. 
Meghan Markle n’avait cepen-

dant pas dévoilé qui avait tenu 
ces propos. Si l’ouvrage ne 
laisse aucune place au doute, 
il s’agirait pourtant « d’une 
fiction qui ne mérite pas qu’on 
fasse le moindre commen-
taire», d’après le porte-parole 
du prince Charles.
Ce dernier assistait, pendant 
ce temps, au sermon d’inves-
titure de Sandra Mason, pre-
mière présidente de la Barbade 
devenue officiellement une 
république lundi après avoir été 
assujettie pendant plus de 400 
ans à la couronne britannique. 
Lors de son discours reconnais-
sant la fin du rôle de la reine 
Elisabeth II comme chef de 
l’Etat de la Barbade, le prince 
Charles a reconnu « les atroci-
tés de l’esclavage » commises 

par le Royaume-Uni.

La Barbade est officiellement 
une république depuis lundi 
dernier  et Rihanna en est son 
« héroïne nationale ». L’île des 
Caraïbes était indépendante 
depuis 1966, mais toujours 
liée à la couronne britannique 
depuis plus de quatre siècles. 
Ce lundi, Sandra Mason, la 
première présidente de la ré-
publique de la Barbade élue 
au suffrage universel indirect 

en octobre, a prêté serment. 
La cérémonie s’est déroulée 
en présence du prince Charles, 
qui a assisté au remplacement 
du drapeau de la couronne 
par celui de la nouvelle répu-
blique.
L’interprète de Umbrella était 
aussi dans l’assistance et a été 
mise à l’honneur. « De la part 
d’une nation reconnaissante, 
mais encore plus d’un peuple 

fier, nous vous désignons hé-

roïne nationale de la Barbade. 

Ambassadrice Robyn Rihanna 

Fenty, puissiez-vous conti-

nuer de briller comme un dia-

mant », a déclaré la Première 

ministre Mia Amor Mottley, 

faisant référence au tube de 

l’artiste, Diamonds.

Apple Music Awards 2021

 Aya Nakamura sacrée « artiste française de l’année»

Royaume-Uni : 

Le prince Charles dément s’être interrogé 
sur la couleur de la peau de son petit-fils

Rihanna: « héroïne nationale » de la Barbade
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Politis, revue mensuelle du 
journal El Moudjahid, a 
consacré son deuxième 

numéro (décembre 2021) 
à la Palestine, à l’occasion 
de la Journée internationale 
de solidarité avec le peuple 
palestinien qui fait face à une 
colonisation rampante et à la 
normalisation de certains pays 
arabes avec l’entité sioniste.
«Trahison de la cause, dispersion 
des rangs arabes, la revue compile 
le long combat des Palestiniens 
et revient sur les principales 
étapes de la lutte palestinienne 
pour son émancipation. Politis 
y décrypte les enjeux, donne 
la cartographie du conflit et 
dénonce le génocide perpétré par 
l’armée d’occupation», écrit El 
Moudjahid.
Dans un de ses articles 
intitulé «Etat palestinien entre 
intransigeance israélienne et 
dispersion des rangs», Politis 
analyse les soubresauts de la 
question palestinienne.
La revue a relevé que la Journée 

internationale de solidarité avec le 
peuple palestinien a été célébrée, 
le 29 novembre, dans un contexte 
marqué par l’intensification 
de la colonisation israélienne 
en Palestine et le blocage 
persistant du processus de paix, 

exacerbés par la normalisation 
des relations entre l’entité 
sioniste et certains pays arabes, 
qualifiée de «trahison» à la cause 
palestinienne.
Cette journée offre 
traditionnellement à la 

communauté internationale 
l’occasion de concentrer son 
attention sur le fait que la question 
de la Palestine n’est pas encore 
réglée et que le peuple palestinien 
n’a pas encore atteint ses droits 
inaliénables tels que définis par 

l’Assemblée générale de l’ONU.
«Cette année, la Journée 
de solidarité avec le peuple 
palestinien intervient au moment 
où la question palestinienne 
a connu un développement 
dangereux, marqué par la 
signature, fin 2020, d’»accords 
de normalisation» entre l’entité 
sioniste et quatre pays arabes», a 
précisé Politis.
En appui aux plusieurs articles 
publiés par Politis sur la cause 
palestinienne, un entretien avec 
l’ambassadeur de Palestine en 
Algérie, Fayez Abou Attia, a 
décrypté la pression menée par 
l’occupation israélienne sur les 
habitants d’El Qods occupée, 
dans le but de les chasser de la 
ville et d’effacer le caractère arabe 
et musulman de cette dernière.    
La revue a, par ailleurs, mis en 
exergue la question controversée 
de l’octroi à Israël du statut 
d’observateur à l’Union africaine, 
qui sera soumise au prochain 
sommet des chefs d’Etat de 
l’organisation panafricaine.

Des détachements 
combinés de l’Armée 
nationale populaire 

ont arrêté, entre le 24 et le 
30 novembre dernier, 11 
narcotrafiquants et déjoué des 
tentatives d’introduction de plus 
de 3 quintaux de kif traité via les 
frontières avec le Maroc, indique 
mercredi le ministère de la 
Défenses dans un communiqué.
«Dans la dynamique des 
efforts continus dans la lutte 
antiterroriste et contre la 
criminalité organisée multiforme, 
des unités et des détachements de 
l’Armée Nationale Populaire ont 
exécuté, durant la période du 24 
au 30 novembre 2021, plusieurs 
opérations ayant abouti à des 
résultats de qualité qui reflètent 
le haut professionnalisme, la 
vigilance et la disponibilité 
permanente de nos Forces 
armées à travers tout le territoire 
national», précise la même 
source.
Dans le contexte des opérations 
de lutte contre la criminalité 
organisée et «dans la dynamique 
des efforts intenses visant 
à contrecarrer le fléau du 
narcotrafic dans notre pays», 
des détachements combinés 
de l’ANP «ont arrêté, en 

coordination avec les différents 
services de sécurité au niveau des 
territoires des 2e et 3e Régions 
militaires, 11 narcotrafiquants» 
et «ont déjoué des tentatives 
d’introduction de quantités 
de drogues via les frontières 
avec le Maroc, s’élevant à 3 
quintaux et 33 kilogrammes 
de kif traité», tandis que «28 
autres narcotrafiquants ont 
été arrêtés en leur possession 
62 kilogrammes de la même 
substance et 203740 comprimés 
psychotropes saisis dans diverses 
opérations exécutées à travers 
les autres Régions militaires», 
ajoute le communiqué.
Dans le cadre de la lutte 
antiterroriste, des détachements 
de l’ANP «ont arrêté 6 éléments 
de soutien aux groupes terroristes 
dans des opérations distinctes à 
travers le territoire national».
Par ailleurs, des détachements 
de l’ANP «ont intercepté, à 
Tamanrasset, In Guezzam, Bordj 
Badji Mokhtar et Djanet, 55 
individus et saisi 10 véhicules, 
70 groupes électrogènes, 
41 marteaux piqueurs, des 
quantités d’explosifs, des 
outils de détonation et d’autres 
équipements utilisés dans des 
opérations d’orpaillage illicite, 

alors que 5 autres individus ont 
été arrêtés, 5 fusils de chasse, 4) 
tonnes de denrées alimentaires 
destinées à la contrebande et 
18250 paquets de tabacs ont été 
saisis à Ghardaïa, Djelfa et In 

Guezzam», relève le MDN.
Dans un autre contexte, les 
Garde-frontières «ont déjoué 
des tentatives de contrebande de 
quantités de carburants s’élevant 
à 11804 litres à Tébessa, El-

Tarf et Souk Ahras, alors que 
63 immigrants clandestins de 
différentes nationalités ont été 
appréhendés à Tlemcen, Djanet, 
El-Oued, Béchar et Tébessa», 
conclut le communiqué.
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Des tentatives d’introduction de plus de 3 quintaux 
de kif traités via le Maroc déjouées


